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Palace Pharmacy
PRESCRIPTIONS REMPLIERS

AVEC SOIN. I.E NATIONA
“ Parare Domino Plebem Perfectam *

“me... Pharmacie Palais
63 à 86 RUB PRESCOTT

LOWELL, MASS:
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BERIAMIN LENTHIER, Journal Quotidien. Directeur-Proprietaire
 

= 

Entesod at the Lowsll Post Office as second
class, master.

 

 

Agents du NATIONAL et du
DRAPEAU NATIONAL.

Josarn F, Pann,

Nom Oszvinn, J. L. Banaue,

Acessr Psucsçian

Le NATIONAL et le DRAPEAU
NATIONAL.

Bont ex veate a ts saivants a

La Pharmacie Française, coin des rues Cabot
ot A

À in Pharmacie Bousain, ¢ rus Cabot.
Dr C. Hénotte, coin des rues Merrimack et

0. L. Cambridge, Merrimack House Block, rue

Prosper Lapierre, 7 rue Atken
Balem St. P acy, 88 rue Salein
Paul Thallen, 5 Lakeview Avenue.
M. 8t Hilaire, coin des rues Aiken et Hall.
J. H. Tully & Co., 28 East M
James Madden, 47 rue Tilden.
Lowell Pharmacy, rue Merrimack.
À la Pharmacie F. L. Richard, Lakeview Ave,

News Depot, Knc. de Middlesex et
horndike Rtresta. 
 
 

PENDANT LES VACANCES
Avantages Considsrables.

. AU + MERRIMACK X STREET X CASH y MARKET
D. CHEVALIER, Proprietaire.
 

Dans l'intérêt de votre santé, faites usage de légumes, durant les chaleurs. Vous trou-
veres 4 ce marché tout ce qu’ily a de plus frais et de première qualité. lle sont apportés
tous les mating des principales fermes environnantes.

Salades, Rhubarbes, Fraises, Pommes, Céléri, Navets, Choux,
Pois. Fèves, Blé-d'Inde, Asperges ete.

Epaules Fraiches, Lard Frais, Boeuf pour bouillir et pour rotir,
aux plus bas prix do marché,

335 Rue MERRIMACK.

—— C’es le marché populaire de tous les Canadiens— —
 

  

WT
PLOMBIER CANADIEN

Le plus Populaire de tont Lowell

Les améliorations qu’il a faites et le
saccès obtenu, sont une nouvelle ga-
rantie, que chacun aura satisfaction à
l’avenir plus encore que par le passé.

319 Merrimack St.
Coin de Race.
 

Durantles chaleurs on aime toujours
à se rafraîchir et pour cela on va visi-
ter l’établissement de

Thos J. Kennedy,
—AU—

No- 11 Rue Salem
Vous trouverez là des liqueurs de

qualités supérieures telles que vins,
whiskey, gins, biéres, lagers etc. Les
prix sont modérés et l’on est toujours
certain d'être servi avec courtoisie.

T. J. KENNEDY,
15 Rue Salem.

ELZEAR LAMOUREUX
BIJOUTIER.

Montres, Diamants, Jonilleries, Argenteries,
Articles de Fantaisie, etc.
Les prix sont es plus bas.

37 1-2 Rue Cheever.
PETIT CANADA.

-JONEPHL ALBERT -
ENTREPRENEUR

—DE—

POMPES FUNERRES
No. 23 Cheever,

PETIT CANADA).

 

 

CERCUFILS de toutes les grandeurs ans
prix les plus bas.

Service de Jour et degNuit et satisfastion
garantie.

M. Amédée Archambenlt, si avantageuse-
mept connu du pnblio canadien » la charge
des funérailles.
M. Jos. Albert tient aussi ane ECURIE

DE LOUAGE où on peut se proourer des
voitures pour Mariages, Baptêmes, eto.
EXPRESS pour déménagements,
Venez nous voir et vous aures pleine e

entière satisfaction,

"TELEPHONE 313-3.

 

TERRAIN A VENDRE—Près du pont
de la rue Aiken. On n'exigera pas d'argent
d’ün seheteur qui aurait l’intention de bâtir
sur le lot qu'il achèters. C'est une occasion
exceptionnelle pour les menuisiers, les ma-
çons et tous constructeurs de maisons, de
s'assurer un chez sois Pour plus amples
informations, adressez-vous Au bureau de
John Ames, Navy Village, Lakeview Avenue
on à John Ames Box 68 Lowell, Mass.

Dr. J. A. TELLIER,
LE SEUL

Medecin-Veterinaire Canadien
A LOWELL MASS

 

 

Gradué et Médaillé de l'Université Laval an
T'aunée 1968. Membre de l'Association Médieale

ex-asnirtantfirespaur 00l'EcoleNec- ur ”
française de Montréal, 10 Vécérinatré

 

Attention ale aux maladies 6 in-
"lervention de la Chirag sant lin

Houres de Consultations
10 a419 A. M. et de 1 a 8 PP, M.

SERVICES DE NUIT.

BUREAU: 33 RUE CABOT,
Téléphone:368-8

T-LAWRENCE HOTEY
‘Tout près de La Gare

Roe Middlesex, Lowell,
Seni Hotel Canadien de la ville de

Lowell,

C. Roussin, - - Prop.

 

ON DEMANDE.— Une modiste d’expé-
rience comme commis, s’adresser au No.
270 rue Merrimack, chez Mérance Brouil-
ette.
P. S,—Inutile de se présenter si ou n'a

pas l'expérience complète.
 

On Demande

Un bon Typographe, sobre,
connaissant les ouvrages de
ville (Jobs), trouverait de l'em-
ploie et des bons gages en s’a-
dressant aux bureaux du Na-
TIONAL, place permanante.
Un apprenti qui aurait un

peu d'expérience dans le mé-
tier trouverait aussi de l’ou-
vrage. S'adresser 53 Market
St. Lowell, Mass.

L'AUTOMNE

Le solerl froid donngit un ton rose au gré-

Çail.
Et le ciel de novembre avait des airs d’a-

[vril.

Nous voulions profiter de la belle gelée.
Moi chaudement vetu, toi bien emmitou-

[flée

Sous le manteau, sous la voilette et sous

[les gants,

Nous franchiesions, parmi les couples élé-

[gants,

Ua porte de la blanche et joyeuse avenue,
Quand, soudain, juequ’à nous, une enfant

[presque nue,

Etlivide, tenant des fleurettes en main,

Accourut, se frayant à ls hâte un chemin
Entre les. beaux habits et les riches toi-

[lettes.

Nous offrir un petit bouquet de violettes.
Elle avait deviué que nous étions heu-

[reux,

Sans doute, et c’était dit : “ ils sont génés
{reux™!

Elie nous proposa ses fleurs d’une voix
[douce,

En souriant avec ce sourire qui tousse,
Et c’était monstrueux, cette enfant de sept

 
 

[ans

Qui mourait de l'hiver en offrant le prin-
[tempe.

Ses pauvres petits doigts étaient pleins
[d’engelures.

Moi, je sentals le sain parfum de tes four-
[rures,

Jde voyais ton cou rose et blanc sous la fan-
[chon.

Et je touchais ta main chaude dans ton
[manchon.

Nous fîmes notre cffrande, amie, et nous

[passûmes,
Mais la gaieté s’était euvolée, et nos

[âmes.
Gardèrent jusqu’au soir un souvenir amer.
Mignonne, nous ferons l’aumône cet hiver

FRANCOIS COPPEE.

Mother Gray's Sweet Worm Powders

La Mère Gray, une nourrice de la

Children’s Home & New York, depuis des
aunées a traité les enfants avec beaucoup

de succès avec un remède, maintenant pré-

paré et piacé dans toutes les pharmacies,

que l'on appelle Mother Gray's Sweet Worm
Powders, Ilse vend dans toutes les phar-
macies 35 cts le paquet. Il chasse les vers,
il n'est pas plus dommageable que le lait
agréable à prendre et ne faillit jamais. Il

est bon pour Ia flevre, ls constipation et le

mal de tête, lors même qu'il n’y à pas de
wer. Demandes À votre pharmacien.

J. H. GUILLET,
AVOCAT,NOTAIRE et JUGE de PAIX

Commissaire pour la Province de Québec.

Chambres 18 et 19, Central Block.

No 81 Rue Oeatral, Lowell.
Audeasus des magasins de J. L. Chalifoux

 

 

 

Dr J. E. Lamoureux
36 Cabot Street.

Consultations de 8 à 10 à. m., de 1 à 3 p.m
et de 7 à 9 p. m.

Le Dr. Lamoureux donne une
attention toute spéciale an trai-
tement des maladies des yeux et des oreilles. 8m 21 av

TOUS POUR BRADY

LES SIX QUARTIERS DE LA
VILLE LUI DONNENT UNE

MAJORITÉ

BRADY 25831 -McEVOY 1509

 

LA VICTOR L'HIEK EST LE PRESAGE

D UN TRIOMPHE CET AUTOMNE

 

4.08 Dele gues sont nommes pour tuutes les

Conventions

Les caucus démocratiques pour nommer

des délégués aux conventions d’État, de

comté, et pour le choix de conseiller et de

sénateur, out eu lieu hier soir daus tous les

quartiers de la viile.

En tout et partout plus d'électeurs se
sont présentés aux poils que d’habitude,
Les polls ont été ouverts À 5 heures dans

tous les quartiers, excepté 2 et 4, et ont été
fermés à 10 heures.

De toutes les délégations à nommer,il

n’y a eu que celles pour le choix du séns-
teur qui à crfé quelque cxcitation, Pour

celles-ci on a voté, les autres ont été élues

par acclamation dans tous les quartiers.

Ceux qui ont suivi les péripéties de la

lutte avaient constaté à l’avance quele

prestige que McEvoy pouvait commander

tant par sa jeunesse que par ses succès

comme représentant à ls législature—car 1l
avait été choisi comme le leader des démo-

crates dans la chambre basse—était détruit

par le travail sérieux des partisaus de son

concurrent.
Brady a été défait par Lawlion, l’année

dernière, la majorité & cru devoir lui

donner une chance d’avoir sa revanche

celte année, et ne trouyait pss juste de lui

opposer un rival pour les prochaines élec-

tions,

Aussi, Brady a t-il remporté par de bon-

nes majorités tous les quartiers de la ville
et le quartier trois, où les deux candidats

résident, s’est pronorcé emjhatiquement eu

sa faveur.

Lee chiffres démontrent que Brady a
remporté la victoire par 1,022 de majorité,
sur un vote total de 4,040, soit près des

deux tiers du vote donné à Russell aux

dernières élections.

Aucun démocrate ne saurait refuser au-

joura’hui son support à Brady, après une

victoire si éclataute,

Le NATICNAL s’empresse de féliciter le
gagnant et, tout en faisant un appel à tous
les Canadiens démocrates, lui rouusite de

couronner son succès d’hier par un triom

phe éclatant au mois de novembre.

Brady est notre prochain représeutaut

du 7e district de Middlesex au Sénat, et

uous le saluons comme tel.

Voici les détalls du vote dans les caucus

des différents quartiers:

QUARTIER UN

Président, P. J. O’Brien; secrétaire, J+

H. Smith,
Délégués anx conventions d'Etat, de

comté et pour conseiller d’Etat: P. J. Sa-

vage, P. J. Keyes, Dr 8, J, Johnson, M. J.

Garvey, P. F. Garrity, Lawrence Condon,
P. J. O’Brien, J. J, Hennessey, J. J. Ryan,

W. A. Hogan, D. J. Murphy. ;

Pour le Sénat ; les délégués de Brady

sont élus par 450 à 284 pour McEvoy,

QUARTIER DEUX

Président, J. H, McGrath; secrétaire,

Peter A. Fay.
Délégués à la convention d'Etat : W. F.

Courtney, J. H. Harrington, G. W, Tear

gon, John Doherty, T. H. Boyle, W. I.

Foye, P. A. Fay, T. F. Lennon, A.J.

Halpin, J. J. Gordon.

pour conseiller : W, F. Courtney, John

Boyers, P. A Fay, J. H. Walsh, John

Murphy and P. R. Monahan,
Le vote pour les délégués à la conven-

tion sénatoriale à élu les partisans de Brady
par 258 à 108.

Quartier Trois

Président, Frank J. Dbhohoe; secrétaire,
F. J. Sullivan.

Délégués à la convention d’Etat: Peter

J. Brady, J. W. McEvoy, James F. Owen,

C. 8. Sullivan, J, J. Gray, Dr J. B. 0'Con-

nor, John P. Farley, J. J. uarrahan, C. L.

Marren, H. T. Sullivan, Owen M. Donahoe,

i. J. Donahue, Patrick Baxter, Janes

Howard, P. H, Heslon, John J. Gilbride.
Délégués aux conventions de comité ot

pour conseiller: J. W. McEvoy, P. J. Bra-
dy, 3. E. Maguire, J. H. Gorinley, Thomas

F. Kelly, John J. O'Connor, Edward

McEvoy,John Moriarty, Edward Gallagher,

John J, O'Connell, W. H, Stafford, Geo. M.

Harrigan, PF. J. Donohue, John Mears, Wm

E. Dwyer, John F. Cartis.
Pour la convention sénatoriale, les délé-

gués de Brady ont été élus par 834 à 300.

QUARTIER QUATRE

Président, Wm A, Read ; secrétaire, Ju-

mes Breen.
Délégués à la convention d’Etat : George

W. Fifield, Michael Corbett, John J. Du-
novan, Philip P. Connore, Wm C. Lcherty,
George A. Kelley, E. B, Peirce, Wa A.
Rend.

Délégués aux conventions de comté et
pour conseiller: M. H. Fletcher, John R.
Martin, Dennis Wholey, E. D. McVey,

Jchn C. Burke, Dennis Connors, James W,

Barry, John J. Tolly.
Pour 1s convention sénatoriale, les délén

gués de Brady ont 6'6 éjua par un vote de

1744 103,

QUARTIER CINQ

Président, Waiter V. Hickey; secrétaire,

John J. Burns

Délégués à la couvention d'état: J, H,
Carmichael, D. Murphy, Andrew Barrett,

J. J. Dawson, John J. Burns, Jeremiah

Crowley, Charles T. Roy, Joseph Melo.

neld, F. B. McCarthy.
Délégués A la convention de comté et pour

conseiller : J. H, Carmichael, James W.

V. Hickey. B. Murray, J. J. Dawsou, J. J.
McManuon, M. J. Devine, J. A, Ready,

Richard Murphy, J. J. Hogan, Albert
Pelletier.

Pour la convention sénatorisie, tous les

délégués de Brady vnt été élus par un vote
de 8714 282. Au nombre des délégués
nous remarquons trols Canadiens: MM.

Alex. Fecteau, père, Philippe Desmarais 
Délégués à la convention de comté et u

Assemblee Reguliere
Les membres du Club Dé-

mocratique Canado-Américain
sont priés de se rappeler que
l'assemblée régulière du Club
a lieu, ce soir, le 21 courant,
au lieu de réunion ordinaire,
53 rue Market. Tous sont ‘n-
vités à s'y rendre sans faute,
à 8 heures p. m., pour affaires
importantes.

BENs. LENTIIIER,
Président.

J. W. ALEXANDER,
Sec. Corr.
 

 

QUARTIER SIX

Président, W. F. Curtin;
James Quinn,

Délégués à lg convention d'Etat.---A. A.
Conway, P. Kelly, Jchn J. Cluin, James ©.

Abbott, C. E. Dugan, C. H. Hobson, J. H

Dullagher, W. F, Curtin, W. F. Burns,

Frank P. Carey, P. J. Cox, J. I. Clark.

Comté.—James Fiond, Peter A, Clune,

T. F. Quinn, Charles Riley, ‘I. Hourlhau,

T. Farley, A. A. Conway, James Dolan,

W.T. Benson, W. F. Curtiu, A. Robinson,

T. Hoban.
Consslller.—Thomas McCaffrey, Banja-

min Preston, H. Duggan, James Welch, W,

T. Fiizgerald, Matthew Coupe, W. F.

Burns, P. F. Pettee, James Sheeley, P.

McGilley, Henry O Brien, Jumes Shanley.
Les délégués de Brady 4 ia Convention

Sénatorisle out Été élus par 444 à 336,
Somme toute, la journée d’hier a été une

belle victoire pour Peter J, Brady, et tous

les d(mucrates de Lowell devraient mainte-
nant supporter, comme un seul homme, le

porte-étenlard du parti.

secrétaire,

-—

MISERABLE ET LACHE

Dans l'Ouest 1l serait Jyuche et c + serait jaste

Un individu du nom de Jeremiah Foley,

qui réside au no 19 rue Pleasant, Belvidere,

—un homme marié âgé de 8i ans—a été

arrêté hier, pour un crime infime.

Depuis quelque temps, Foiey avait engagé

une fillette de 13 ans, Johanna Brett, pour

avoir solu de ses deux jeunes enfauts.

Samedi dernier il ne travaillait pus à la

manufacture et ça femme était absente. il

en profits pour abuser de l’enfant qui, ne

connaissaut pus mieux,ue >ut pas se défen-
dre.

La fillette n'eu parla que hier à sR inère

qui était devenue inquiète à voir la pâleur
de l'enfant.

Johanne avous tout et la were indignée

tit arrêter le misérable. Le détective Las

ilarame opéra l’arrestationen compagnie de

M. Welch, qui l'assiste depuis quelque
temps.
Le Dr Ricker, qui a examiné la petite

fille, déclare que son histoire est vraie.

Foley serait lynché aujourd'hui meme:
8'il n’était protégé par nos lois.

C’est un misérable et un lâche.
————_

ACCIDENT A MONTREAL

 

Mlle Viola Laflamme en est la Victime

Nous venons d'apprendre avec regret

que Mlle Viola Luflamme, fille de notre
détective, Charles Laflamme, & été victime

À Montréal d’un pénible accident.

La semaine dernière, elle s’amusait eur

uae galerie, lorsque perdant l'équilibre,

elle tomba d’une hauteur d'environ douze

pleds s’infligeant de graves lésions inter
es,
Mlle Laflamme qui n’est âgée que de 7

ans, souffre aujourd’hui de douleurs dans

les jambes et le côté et à Été mise sous les

soins du Dr Armand Mignault, qui espère

la guérir avaut longtemps.

Nos manufactares

Des avis ont été placardés bier, à ia ma-

nufacture du Tremout et Suffolk, que les

travaux seraient repris le 2 octobre pro-
chat. Ce matin, on disait que ces avis

avaient été changés et que l'ouvrage serait

repris lundi prochain. Cette dernière nou-

veile n’est cependant pas coufirmée par les

autorités.

—Il est probable que les employés de la

fllature du Lawrence ue travaiileront que
troie jours la semaine prochaine.

 

 

Des Peintures.

La Loweli Paint Store possèdele plus bel
sssertiment de peintures, huiles et vernis
que l'on puisse voir dans Lowell, les prix
sont sans contredit les plus avantageux que
vous puissiez désirer. Allez examiner I'as-
sortiment et vous serez sutisfaits, 50 rue
Market.

  

WORTHEN HOUSE
A cet établissement populaire les

canadiens trouveront toujours un
choix varié de Jiqueurs de toutes es-
pèces et les meilleures marques de ci-
gares, le tout aux plas bas prix. Les
clients sont sûre d’être tra‘tés avee
courtoisie.

TURCOTTE & COTE
Propriétaires.

LES .‘ BIERES
Les plus pures, les plus
- fraiches, les plus

delicieures.
Les meilleurs Vins,

Les meilleurs Whiakeis, ‘
Leos Brandies importes

ot domestiy es.

Les cigares supérieurs de toutes qualités se
trouvent Aux prix les plus raisonnables ua

“ELK”
311 rue Merrimack.

  ot Albert Pelletior, 4.28. BOURDON, Prop.

A.G.Pollard &
— RUES —.

efrimack. Palmer et Middle,
LOWELL, Mass

VOICI DES

Marchandises + Nouvelles
——— DANS

NOTRE SOUS SOL.
Flanelette, verge de largeur, rouge avec une petite fleur

noire, les couleurs ne changent pas et la qualité

est bien finie, seulemet

8 Cts la Verge
Valaut partout pour la même largeur 15 cents

x =

>= —eté-

 

% x
 

Ensuite des Flanelles en laine grises, bonne largeur, pour

Jupons ou Chemises à

121 Cts la Verge
Et puis enfin une bonne occasion ea cotcn ouaté de couleurs

foncées en barré ou carreauté pour

6 | Cts la Verge
Nous avons aussi un nouveau lot de coupons d'étoffes à robes

double largeur pour

25 Cts la Verge
Nous en vendons beaucoup de ces ocei-

sions,car ce sont de bonnes occasions
. sur cette table.

ny

EMPLOYES CANADIENS

THEOD. LUSSIER, M. GEORGE LANCTOT,

M.

M. H. N. ST-MARTIN, M. W. CHAPUT,

M. T. B. OUELLETTE, M. JOS. FORTIER,

M. A. L. RICHARD, M. THOS. DENAULT,

M. PHILIPPE COTE. M. HERMIDAS LORRAIN,

M

M. LS. A. BERNIER. CHAS. Du LARONDE,

CHAS LAFONTAINE, R F. ROBERT

 

Muis DENISE BOIRE, Mrs ROSA NOTE. Muus L. CHAPUT, Mua#. M JAOQUES

ED. STEELE CO.
Les Bons Temps Reviennent

Applaudissons.

Beaucoup d’Argent

 

Beaucoup d'Ouvrage.

Avant longtemps, nous en sommes convaicus, nous le savons
pour le prouver,

Voyez le meilleur choix qui ait jamais été vu & Lowell de
40 patrons d'habillements d'hiver dans notre vitine. Les
voints dans toutes les livnes sout de 34 à 44. Ces effets sont
farts des meilleurs matériaux, et les prix parlent d'eux-mêmes.
Nous comptons sur votre patronage, si la persistances de nos
bas prix pour des marchandises de première classe peuvent .
nous l'obtenir. Si vous appréciez la

Valeur Honnete
pour les plus bas prix possibles, examinez une ligne avant
d'essayer, faites-en un examen attentif, et nous laissons le
reste à votre jugement. N'hésitez pas à venir pour voir seu-
lement.

Vous etes les Bienvenus.

E. D. STEELE & GO.
Coin des lues Central et Prescott,

LOWELL, MASS.

Là Famille Canadià FAC CANAGIoNO
N'appelle sa table bien garni que lbrsqu’il s’y trouve une
variété de légumes de ln sai-on. Les légumes frais et de
toute sorte sont au

Public Cash Market,
37 4 Merrimack St Lowell. Mass

Aussi les viandes et épiceries les mieux choisies.

 
 

Les prix sont toujours raisonnables

TIMOTHE VIGEANT
PROPRIETAIRE.
   

   
FRED. H. ETHIER |

ENTREPRENEUR DE POMPES FUNEBRES
No. 333 RUE MOODY

ANCIENNE PLACE DE J. S. BOURDON

Résidence No.°411 rue Moody, Télephone, 447-

Aussi Ecurie de Louage, Hacks, etc.
  

» = =

Magnifiques Occasions.
Un bon piauo de seconde main, en bon ordre, à un prix excessivement bas, à

vendre au magasin de

M. PP. #5. FHEBEET,
20 Rue Aiken . . Petit Canada.

Aussi une quantité de tapis, poèles, sets de chambre, secrétaires, matelats, lits
à ressorts, bureaux, n’ayaut presque pas servis et dans le bonnes conditions.
Pendant les temps durs, allez à ce magasin et vous épargnerez beaucoup.

NRE  

Les Temps Sont Dur
Et ceux qui désirent économiser deivent regarder à
la plus grande valeur pou: chaque piestre qu’ils dé-
pensent. Vous ne sauriez dépenser votre argent
d’une manière plus judicieuse qu’en achetant vos ha-
billements et articles detoilette, ainsi gne chaussures
pour dames, demoiselles, hommes et garcons chez

McDonald & Freres
Rendez-leur visite, et vous sauverez une journée de gages

MM. McDonald & Freres |
Rue Merrimack, Vis-a-Vis la Rus Tremont.

N. B.—Des commis canadiens sont à notre emploi et {ls seront toujours beureux de
recevoir leurs compatriotes. 
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MENUS PROPOS
ll n’y à pas au monde de navires

de guerre plus curieux que 1e “Poly-
phamos”, de la marine royale un-
glaise. Ce uavire Be paraît eur l’eau
que sous lu forme d’un Jong tub:

d'acier, le pont ue eurnageant que de
quatre pieds au-dessus de la surfuce.

Pa

D'après toutes les apparances, les

révolutionnaires do Brésil ont le des-
sus sur les troupes du gouvernement.
Lasituation à Rio de Janeiro est

très sérieuse. le ,-ésident Peixoto

a abandonné sa capitale et s’est retiré

À Santa Anna avec le peu de soldats

“ qui lui cont restés fidèles.

Un Bavarois prétend uvoir décou-

vert une machine volante destinée à

donner à l’homme l’empire des airs.

Elle consiste en un limsc muni de

palettes qui fonctionnentà l'aide des

pieds et des maine et son poids n’est

que de 45 kilos. Le gouvernement

buvarois a bénévglement ‘accordé à
l'inventeur une subvention de 20,600

francs.
ota

La Gazette de U Allemagne du Nord

dit que l’Angleterrc est tout à fait

sympath:que à ls triple alliane-, mais

qu’elle n’a pas cucore siguifié son in-

tention d’en faire partie. Un autre

journal allemand dit qu’une entente

existe entre la Grande Bretagne et la

triple-alliance. Il est probable que

l’Angleterre appuierait l’Allemogne

cn cas de guerre européenne.

ou

D'après le secrétaire d’une des

grandes compagnies d’assurance du

Royaume-Uni, plus un homme ee

marie souvent, plus lu différence

d’âge entre lui et sa femme est gran-
d:. Au premier mariage, la femme a

générulement trois ang de moins que

son mari; au second mariage de celui-

¢i, 1a femme a neuf aus de moins et

au troisième mariage, elle est habi-

tuellement de dix-huit ans plus jeune
que” l’homme de son choix.

te

Il est à peu pres inoul qu’une flot-

taison de bois ait jamais valu celle
qui descend actuellement la rivière

Gatineau. L’échevin Bingham d’Ot-

tawa évalue à Uu quart de million de

dollars, 5,000 billots en dérive sur

cette rivière. Ce eont des ‘billots de

pla jaune qui mesureut de 39 à 40

pouces de diamètre et fourniront par

le sciage 1,400 pieds de bois chacun,
à raison de $40le mille pied, mesure

de planche.

+"

Uni missionnaire qui s'est fait con-

naître par de beaux travaux géogra-

phiques à Madagascar, le R. P. Ro-

blet, vient d'accomplir dans l’inté-

rieur de I'lle uu voyage su luc Alaé-

ros, déjà visité il y à trois ans par M.

Maistre. Au cours de cette explora-

tion, à travers des régions jusqu'ici à

peu près inconnues, de T'ananarique

au lac et retour, de nombreuses po-

sitions géographiques ont été fixées

ou rectifiées.

os \

Sousle titre de *‘La Réception du

Gouverneur,” l’Ævénement de Québec

a publié,samedi, un article dont nous

extrayons le paragraphe suivant:

“* Après avoir prêté le serment

d'office, le nouveau gouverneur rece-

veale grand seau au Cunada des

mains du secrétaire d’état, l'honora-

ble John Costigan, qui le repreudra

ensuite et le remettrs au sous—secré-

taire d’état ou au greffier du Conseil
Privé.”

Reste 4 savoir si ce secu-là à nne

bonne anse, pour pouvoir être sane
danger transmis ainei de main en

main.
«x

Si nous en croyons M. l’abbé Maze

et la note savante qu’il a présentée au

congrès des sociétés savantes cle Be-

gançon, nous surivns tort de trouver

anormale la sècheresse de cette année,
en Europe et dans certaines localités

d’Amérique. Il parsitrait que sem-
blable sécheresee ge produit tous les
quarante-deux ans, comme on le

trouve conetaté par les hietoriens :
501, 1010, 1053, 1095, 1137, 1179,

1305, 1473, 139%, 1641, 1685, 1767,

En 1509 et en 1851, le phénomène

s'est montré sous une forme un peu

atténuée; cependant, d’après les re-
gistres de l'Observatoire de Paris, la

quantité de plaie recuesll:e en ces an-

nées, à 66 de beaucoup au-deszous

de la normale. La prochaine grande
sécheresse serait donc pour l’année
1985.

oe

Un explorateur anglais, M. Bent,
a découvert dane Ia vallée de tlodu ,
en Abyssinie, les ruines d’une ville|,

grecque mentionnée par plusieurs

géographes anciens, et notamment‘,

; édifice qui couronne le sommet de

DnartfoieBnd

par Ptolémée, qui in désigne sous le

nom de Kolué, Le géographe grec
raçonte que la villu du Koloé possé-
duit une immense esterne qui était un
véritable monument. Or, M. Bent

à trouvé, parmi les ru1ses qui subsis-
t:nt actuellement, une citerne qui

correspond en tout point 4 colle dé.
crite par Plolémée. D'où la certitu-

de pour M. Bentet los archéologues

grecs qu’on est réellement en présen-

ce de lu cité du Koloé dont purlent

les géographes anciens. Il paraftrait,
d’après les mêmes archéologues,
qu’aa peu après le règne d’Alexun-
dre, an grand nombre de Grecs a’é-

tablirent en Abyssinie et y bâtirent
plusieurs villes. Celle de Koloé,

dont les ruines viennent d'être dé-

couvertes, Le serait donc pus ls seule

ville greeque qui exietuit en Abysei-

nie.
.*

prononcé une orasoa remarquable

aux obsèques du général de Miribel
vendredi dernier. Il dénonga les
franos-maçons anglais parce que, dit-

il, “‘ils ont poussé la France à ls

guerre de Crimée pour vu’elle épuisät

ses réserves d'or dsns des combats

inutiles.”

“Les francs-maçons français,”
ajouta lo prélat, “‘n’étaient pas moins

blâmables. 1!ls ont incité les hommes

d'Etat f ançais à preudre partie con-

uer l’accomplissement de l’unification

de l’Italie.

*“ Le résultat de cette politique dé-

plorable et injuste est que maintenant

l’Italie unie s’est retournée contre la

France et menace la frontière des

Alpes. L'Italie a employé gs puis-
sanceà l’intérieur à accomplir lu plus
grande iniquité des temps modernes:

la spolistion des états du Pape ot les

outrages prodigués à celui-ci.”

 

te—em —

Le Centenaire da Capitole

1! y a cu centaus lundi que la pier-

re angulaire du Capitole National a

été posée, et l’anniversaite en a été

observée ce jour-là à Waehington. On

peut-dire réellement que ce splendide

temple législatif à réalisé plus que

ses fondateurs ne le croyaient. L’a-

venir a fait plus que remplirles plans

et les conceptions de sou architecte,

Pierre l’Enfant, "ingénieur françsie,

qui traça aussi le plan de la ville elle-

tout le reste rayonne.

Durant le siècle qui vient de s’écou-

ler, une des plus belles villes du

monde à grandi auprès de l’un des
édifices publics Jes plus grandioses.

C'est l’un de ces rares exemples

où, dags le cours des temps, les con-

cept ons suvautes et ambiticuses d’un

homme, dont les idées étaient de

beaucoup en uvant de son sècle et

‘le sa génération, out été plus que
réalisées.

Washington, dans l’état primitif où

cette ville était il y a un siècle, pro-

mettait bien peu d’être la cité qu’elle
est aujourd’hui, même comme le siège
du gouvernement national, merveil-
leuse dans ça beauté, la capitale poli-
tique reconzue du continent, et des-
tinée aussi à en être le centre social,
Aux hommgs de cette période de

notre histoire, qui ue pouvaient en-
trevoir les brillantes destinées de la
jeune république, les plans de Pierre
L'Enfant ont dû paraitre visiounaires,

impossibles et 1rréalieables, le produit
d'une imagination aurexcitée.

Mais heureusementils furent adop-
tés. La pierre angulaire du noble

l’avenue de Pensylvanie a été posée,
et alors le capitole et la “cité furent
confiés aux incort:tudes de l'avenir.

Pendant un certain temps il sem-
bla que le destin et la perversité de
la nature humaine se fussent coalisés
pour détruire les rêves et, les dessins
du savant Français, car, quand la
nouvelle ville commença à se déve-
lopper, c’était sar la plaine basse du
Potomacet en arrière du. capitote.
Mais toute chose vient à point à

qui sait attendre et cela n’a jamais
été mieux démontré que dans le-cas
de la capitale de la nation. Son
merveilleux développementest l’ima-
ge de l’avancement et du progrès du
pays lui-même, et l'événement qui a
êté célébré lundi s été le point de
départ des merveilles de tous genres
qui se sont accomplies dep»is un s1è-
cle dans le pays qui est aujourd’hui
la plus grande nation civilisée du
glube.
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(Suite.)

L'hon, Wilfrid Laurier, une des figures les plus marquantes de la Puifsan-

ce du Canada, disait en 1802, devant une assemblée anglaise à Toronto:

* Nos concitoyens d'origine anglaise comprennent que pulsque le sang de

lu France coule dans nos veines, nous serions moins que des hommessi I'a-

mour de Ja France ne coulait aussi dans nos veines avec chaque goutte de ce

sang.”
Enfin, écoutez les paroles que prononça, le 16 sept. 1888, l’ex-président

Benj. Harrison au club irlandais-américain de ce comté:

“ Vous êtes Irlandais, vous êtes Américains, Irlandais-américains; et,

bien que vous ayez donné la loyauté de vos cœurs au drapeauétoilé et à votre

patrie d'adoption, vous n'avez pas oublié et vous ne devez pas oublier d'almer
ct de vénérer la terre de votre berceau.

* Si vous oubliez l'Irlande, sa poésie, ses héros el ses martyrs, je voudrais

que les liens de votre nouvelle citoyenneté n'aient aucun empire sur des con-

sciences si étroites et des cœurs si froids.”
Précieuses leçons dans ces nobles ot généreuses paroles! Loin de prescrire

le culte légitime des ancêtres, un président le gloritie! Que dis-je ? il le pres-

crit! .
Je puis donc être citoyen de cette glorieuse liépublique ct aimer encore le

pays de ma naissance!

Opatrie de mes frères, éloigné detoi,je t'aime et te vénère!

Je salue d'ici le clocher de monvillage, la croix qui ombrage les cendres

refroidies de mes aïeux, et le toit enfumé de l'humble chaumière qui abrita

mou berceau!

Je contemple, à Canada, à Québec, tes montagnes bleuitres, tes lacs, tes

rivières et ton majestueux St Laurent; je glorifie avec toi les grandes figures

de ton histoire, tes pionniers intrépides, tes vaillants guerriers et tes glorieux

martyrs! J'admire tes colléges et la multitude detes institutions charitables!
Je forme des vteux pour ton bonheur et ta prospérité.

Grandis à l'ombre du drapeau britannique jusqu’au jour, oùlibre et fier, tu

verras ton drapeau flotter dans les airs à côté du drapeau de cette grande et

puissante Itépublique. C’est le vœu que je forme dans le plus profond de

mon cœur.
C'est aussi le vôtre, messieurs, je n'en doute pas. Les sentiments que je

viens d’exprimer sont aussi vos sentiments, Vous admirez votre première pa-

trie, vous l’aimez! Nous garderons son souvenir jusqu’à la tombe.

Nous conserverons aussi la langue que nous avons apprise-sur les genoux

de notre mère. Sans doute il faudra étudier à fond Pidiome de Shakespeare

pour le bien général et dans l'intérêt personnel et celui des descendants; c’est

la langue de nos parlements, des cours de justice; c'est la langue du commerce,

c'est la langueofficielle du pays. Mais au foyer, à l’église, dans nos relations

intimes, nous parlerons la langue de Racine, de Dossuet, de Lamartine et de

Victor Hugo.
Cette langue est une mélodie pourl'oreille, un ornement pour l’esprit, un

trésor pour l'intelligence et uv’ complément aux fortes études. Nos conci-
toyens d'origine étrangère s'efforcent d’en acquérir les éléments pour en sa-
vourer la douceur et en pénétrer le génie.

Enfin, messieurs, nous garderons le souvenir de la France, berceau«le nus

ancêtres. Nous J'aimerons parce que toutes les races aiment la France, lors”

que la jalousie n’étouffe pas le sentiment du cœur.
1’Archevéque de St Paul, Monseigneur Ireland, disait dans un discours à

Paris, le 15 juin 1802:

Qui n’aimerait pas votre beau pays, le pays d’une histoire si grande, si

belle, le pays des idées, le pays (es dévouements ? Que d’autres pays se battent

pour«es intérêts matériels ou pour une question de frontière: La France sait

travailler et se battre pour l’honneur, pourla religion, pour tout ce qui élève

lime. Le monde moral, intellectuel et religieux ne peut se passer de la

France. Et tout en aimant sincèrement et loyalement mon pays, permettez-

moi d'ajouter que les fibres de mon cœur vibreront toujours lorsque le nomde

la France sera prononcé devant moi.”

Son Eminence le cardinal Gibbons disait tout dernièrement lors des solen-

nités de la Nouvelle-Orléans:

* La plupart des habitants de ce divcèse tirent leurorigine de vette grande
nation catholique qui est justement appclée la jille ainée de l’Eylise, d’une

nation qui a fourni plus d'hommes et de femmes animés du zèle apostolique,
qui a plus contribué au soutien des missions catholiques quetoutesles autres

nations.”

Puis, rassemblant les énergies de son cœur catholique et américain, l’illus-

bre prélat s’est écrié:
“ Oh* oui, France, avec toutes tes fautes, je t’aime encore!”

Et l’Américain, le type du vrai Américain, j'entends, aime la France com-

me nous, 11 l’aîme, parce que la France a découvert ct baptisé les rivières, les

fleuves et les lacs de ce continent, parce que la France a bâti les forts et fondé

les premières villes. Il l’aîme, parce que la France lui à prêté main-forte pour

conquérir la liberté avec l’indépendance!

Lorsque Washington, épuisé, gisait abattu sur la plaine rougie du sang de

ses soldats en haillons, et commençait à désespérerde la victoire, il se tourna

vers l’Europe.

La France entendit la voïx du faible, et bientôt à l’horizon apparut,étince-

laute et meurtrière, l’épée française au bras de Lafayette et de Rochambeau!

L'Amérique et la France furent invincibles, et, la génération reconnais-
sante inscrivit en lettres d’or, dans l’histoire de cette période sanglante, le nom

de Lafayette à côté du nom de Washington!

. Messieurs, si les races étrangères aiment la France, à plus forte raison

devons-nous l'aimer,puisque son sang coule dans nos veines. Donc, une part

dans nos souvenirs pour les gloites de la France et une place dans nos cœurs

pour la patrie de nos aïeux! Avec l'histoire de cette République, 1 histoire du

pays natal et de la vieille France trouveront leur place naturelle dans nos bi-

bliothèques privées ou paroissiales et sur nos programmes d’études.

Nous chômerons, de concert avec les autres races le mémorable anniver-
saire de l'indépendance américaine et autres fêtes publiques ou nationales;

mais nos soleunités particulières, notre traditionnelle ‘* Saint Jean-Baptiste,”
nus fêtes intimes, nous les célèbrerons aussi avec une pompe et un éclat judi-

cieux, prenantgarde toutefois de tomber dans l'enthousiasme d’un patriotisme

exagéré qui provoque la méfiance et compromet nos «dispositions loyales:

Le Père Hamon, à la page 38 de son livre intitulé: LES CANADIENS DE LA

NOUVELLE-ANGLETERRE, à signalé ce défaut dans le passage suivant où il

traite des Conventions :
* Malheureusement la prudence n'a pas toujours dirigé les actes de ces

sortes d'assemisées nationalès. Des démonstrations bruyantes, des pfocessions

avec drapeaux portantla fameuse devise, les comptes rendus tapageurs publiés

dans les journaux ont éveillé les susceptibilités des Américains. On cherchait

à exciter leur admiration, on a réussi à provoquer leur méfiance, Dans des

«déclarations séparatistes, ils ont vu un défi que leur jetait à la face une colonie

étrangère nouvellementinstallée surle territoire de la République.”
Et, à la page 40, le même auteur, faisant allusion à un article du Times, de

New-York, ajoute:

“ Que les Canadiens émigrés profitent de la rude leçon qu’ils viennent de

recevoir et qu’ils mettent une soursline à l’enthousiasmede leur patriotisme,.

mieux vaudra pour eux agir que parler.”

J’applaudis de grand cœur à ces judicieux conseils.

Maintenant, messieurs, je termine ce discours hélas! bien long, trop long

même, Je vous ai parlé en toute franchise, parce que je savais m'adresser à

«des bommes d’intelligence, à des amis, à des compatriotes, à (les frères en un

mot. Tous, évidemment, ne penscront pas comme moi, je m'y attends; mais

tous me rendront ce témoignage que j'ai le courage de mes opinions et que je

possède assez de caractère pour les émettre et les affirmer. 4

Le temps n'est plus où l'on peut se cacher derrière les réserves. Il faut
qu'on sache clairement ce que nous sommes et ce que nous voulons; voilà

pourquoi j'ai parlé ouvertement.

J'ai tâché de démontrer qu’en quittant le sol natal pour devenircitoyens

de cette République, nous nous sommes entièrement soustraits à la juridiction

canadienne ou anglaise, sans toutefois venir constituer une nation indépendante

sur ce territoire.
Membres du corps politique américain, nous avons notre part dans les far.

deaux comme dans les bénéfices; notre drapeau officiel n’est plus en Angle-
terre, mais il flotte sur le Parlement de Washington; nos chefs ne sont plus à
Québec ou à Ottawa: nous les cherchons dans les deux grands partis qui con-

trôlent l'opinion du peuple américain; nous sommes citoyens de ce pays par

choix, par adoption, et nous en sommes fiers, mais par naissance, nous sommes

pour la plupart Canadiens-Français, ct nous le proclamons avec orgueil.
Tour ma part, et je tiens à le déclarer solennellement devant cet auditoire

choisi et en face du pays entier:

Je suis et je prétends rester citoyen américain jusqu'à la mort. Je suis

prêt à remplir les devoirs, tous les devoirs d’un citoyen; s’il fallait mon sang

pour la défense suprême de la nation, Dieu aidant, je le verserais; mais per-

sonne sur terre ne m’empêchera d'affirmer que je suis Canadien-français de

naissance. Je garderai jusqu’à mon dernier souffle les souvenirs de mon jeune

âge et l'amour de materre natale. Que ma langue s’attache à monpalais si je
Voublie, à terre de mes aieux! Mon ime, d Dieu! Ma foi & I' Amérique! Etmon

cœur, À la chère Province de Québec!

(A suivre,)
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Celeri Crème « u Celeri sur toas
Demandes à votre épicier la canistre de deux livres du

Fomeux Celeri Compose de Kalamazoo.

 

Directions sur chaque canistee Delicious et mnitaive Chaque eanistre

asses de oo consentible pour une famille de 13 personnes. Pes dispondioux

CELERI KALAMAZOO EN MARINADE
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paques de notre * Celery Nervine Blood & Liver Pellets *, c'est un merveilleux remède

ur ceux qui sont atteints de maux d’estomacs. Aussi un pamphlet illustré et un paquet

sv nos fameuses uettes “ Celery Nervine Candy , Nous désirons attirer l’attention

spéciale sur nos * Nervine Pellets ” ; e'les sont pré, avec notre fameux céleri et

en ent toutes les propriétés curatives. Leur effet est pt et salutaire en même

temps qu’il est assuré ; los on balles petites boites de 40 pilules chacune. Prix 26 ets

a vente par tous les droguistes

The SMITH DUNKLEYCo.’
KALAMAZOO, MICH.
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salades au homard, au

Les lis moisson à commenter Le 30 juin 1608.

   

PAS DB PROLONGEMENTS INUTILES.

Quant on est malade et que l’on fait usage des remèdes sauvages de J. E. P.

Racivot, qui ne sont composes que d'herbes et de racines. on peut être certain que

la maladie ne sera pas prolongée indéfiniment, mais qu’au coutraire on se guécira

promptement, en moins de temps saus aucun doute que la ma'adie aurait pris à

guérir avec tout autre médicament. Les remèdes sauvages de J. E. P. Racicot,

grâce à leur propriétés curatives extraordinaires guérissent indubitablement toutes

les maladies, telles que Névralgie, Maladie du Foie, des Rognons ou des Iutestins,

Coqueluche, Toux, Rhume, Bronchite, Dyspepsie, Gastralzrie. Affaiblissement, Epuis--

ment, Rhumatismes de toutes sortes, Pauvreté dn Sans. Maux de tête, Perte d'appé-

tit. Hémorrhoides, Clouds Furoneles, BoutonsÀ la figure, Plaies de toutes esnèces,

Dartres, Maladies des voies urinaires, Démangeaison, Vers, Mauvais maux. Déran-

gements Beau-mal de matrice et une foule d'autres qui ne pourraient être énumérées

ici. Avec unetelle richesse, ne manquez pas de vous guérir. Sachez cependant que

ces remèdes ne se vendent qu'à l’Enseigue du Gros Sauvage, chez

J. E. P. RACICOT,

272 Rua Merrimact, Loweil. Mass.

Voici tes jours que je suis à mon bureau, a Lowell, le lundi, mercresi, samedi et

Dimanche; le mardi je suis à Manchester, au No. 23 rue Central; le jeudia Law-

rence, au No. 87 rue’ Franklin; et le vendredi a Salem au No. 71 1,2 rue Harbor.
Je traite aussi par correspondance.
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Aux Prix Suivants :

Quatre Preures de Conviction
Les résultats merveilleux qu’ont

obtenus les milliers de personnes qui
en ontfait usage, l’approbation de ce
fameux remède par les principaux
médecins des Universités des Etats-
Unis à délivré à l'inventeur, le 30
avril 1889, accompagné d’une lettre
de félicitation, l’augmentation de
ses demandes, sont quatre preuves
de conviction que le Dr Delisle’s
Kinium Compound est le seul remè-
de garanti infaillible dans tous les
cas de débilité genérale, pauvreté
du sang, épuisement par le travail,
manque d’appétit, manque de som-
weil, langueur, affaiblissement du
système nerveux, eto. eto, Il est
également sans rival et garanti in-
faillible pour les maladies propre à la
femme, telles que Menstruations ir
régulières ou difficiles, et fleurs blan-

Cassé par (chaldron) 36 boisseaux Ii
vre A domicile, $4.50. Demi

(chaldron,) $2.26.

Non-caesé, livré 3 domicile, , $4.00.
Demi (chaldron) $2.00.

GAZ AVEC ESCOMPTE $1.00
LE MILLE PIEDS.

ghes. ta ventedanscoute, les Posles a Gaz moutés et a Louer
bouteille. vo

. EWAUL G MACK Prési lent.

Préperé par x DrJ. D. Delisle JACOB ROGERS,Trésorier.
& Co, Lowell, Mass. D, ©. BABTLETT,Commis.

DIRECTEURS

+ Bewali G. Mack. James B. Francis, Levi

Sprague, Jacob Rogers, John F. Kimball, Alex-

ander, G. Cumnock, George B. Motley.

La COMPAGNIE du GAZ
DE LOWELL.

“Dr F. DUPONT.
SPACIALITES - Maladieg den femmes et

| des enfants. Ex chef de clinique à Paris, Ex
médecin des hô vitaux et Chirargien Major du
65ème Bataillon à Montréal.
CONSULTATIONS — De 8à 10'a. m , de

2aA4et6a8p.m. Dimanches de 8 à 10 a.
m., ds Zà 4 p m.

C psul ations GeatlsPour Les Enfants
“| Audessous de 6 ans, trus les mardis et tous

jeudis ds 2 à 4 p. m.

Coin des Rues Merrimack et Cabot
Audessus de la Pharmacie Walker.

8.30-92 1 am

 

 

Scientific American

   DESICN PATENTS,
COPYRICHTS, etc

For information and free Handbook write to
MUNN & CU., 31 BROADWAY, NEW YORK,

Oldest bureau for securing patents in America.

 

Rv atent taken out by us is brought before
thepablio by à novice given free of charge in the

Scientific American
Largest circulation of any scientific tu the
world. 8plendidly illustrated. Nointelligent
man should be without it. Wookly 3.00 à

NN & COaear; $1.50 six months, Address M
PUnianiizas, 361 Broadway. New York City.

VIVE

La Canadienne!

 

 

Pharmacie Française
+ tablissement de premitrs Classe! ,

Pharmaciens de pre-
miere Classe.

SODAS HT S'ROPS DBS PLUS PURE3

Ene. da CAR0T ot MOODY Sts.

Wm F.COURTNEY,
-- AVOCAT.—

Chambre 13 et 14 Maoson Block,

51 Central St. Lowell Mass.

ACHETEZ

Pour savoir ce qu’il lui faut, quand
elle a faim elle mange, quand elle
n’a point d’appétit elle se sert du
SIROP DE GRODER, quand ses
vivres la fatiguent elle s’en eert en-
core, quand elle a mal à la tête ce
SIROP la soulage amplement ; quand
elle a des brûlements d’Estomac c’est
encore son Meilleur Ami, Au lieu de
<e servir des pilules pour la constipa-
tion, elle en prend le soir avant de
se coucher; quand ses enfants son
malades, elle leur en donne; en un
mot c’est l’ami de la famille en géné-
ral. Et pourquoi? Parce que ce
SIROP est toujours prêt à soulager.
Personne en ce monde vit sans être
plus ou moins troublé du Mal d’Esto-

 

 

mac ou de Téte, de manque d’appétit, —V0Os—

en un mot de quantité de Maladies.
Ce SIROP n’est point fait pour TTHH F3=

guérir toutes les Maladies, mais il
est le Régulateur de l’Estomac ; si
vos vivres vous fonttort, il vaudra —DR-
mieux ne point manger, mais tel que
notre bon vieux Canadien disait au-
trefois : « Pour vivre il faut man.
ger,” et quand vos vivres ne digèrent
point, avec ce SIROP vous recevez
toujours le bénéfice de vos vivres. |

Îl est à vendre chez tous les Phar-
maciens, $1,00 la Bouteille, ou bien
¢ Bouteilles pour $5.00, aves une
garantie. N’en acceptez point qui
n’a point de Castor étampé sur cha-
que Bouteille, préparé par ls

GRODER DYSPEPSIA CURE Co,
WATERVILLE, No.

Dickson Bro’s.
—84—

RUE MERRIMACK.

LOWELIZLINE BOARDING HOUSE
1218 Rue Middlesex,

 

Les nouveauv patrore d'automne en Chapeaux Derby -

Mous sont maintenant étalés sur nog comptdirs prés a être inspectès

Nous avons une ligne complète de’ Chapeaux Wilcox.

 

Jos. Brouillette, Frr

7

ON VOUSAPPELLE”
Le régne

    

1 le paille est finides chap: aux de pat et Chapeaux

Nous attirunsl'attentisn spéciale sur les chapeaux

Wilcox Boston Derby.
contient

« proftable

|

Le véritable chapzau*Derby estffabriqué s.ulement par

DAVID WILCOX & Co. .
Nuus avons

4. une ligne complète de chapeaux de première et moyenne qualite

LES PRIX SONT DR $1.00 A $3,00

Les nouvelles formes de chapeaux mous à larges bords sont très re-

marquables, et il est certain qu’elles auront une grande vogue.

Nous en avons un assortiment choisi. +

Vous pouvez acheter un meil‘eur chapeau, et à meilleur marché, à la

vieille mai-on “* ONE PRICE,’ que partout ailleurs dans | Etat.

ve

Lowell One Prise Cl I (|
COMMIS GANADIENS

 

 

JOS. CHOJUKETTE «+ W RB KIUHALD
2. H. CHOQUEITE J a. CHOQURITE.

   

lett: Semaine au Seul et Unique

«BAZAR MeINTYRE-+-
P. S.— Préparez-vous pour notre grande ouverture de

laine en écheveau la semaine prochaine.

Si vous achtez vos valises, sacs et porte manteaux de

nous, nous pou Ons Vois s°uver de 25 à r0 ojo sur chacun de

ces articles, vi que nous venuns justement cle recevoir une

nouvelle consignation directement de la manutact:re. Vente

spécile le la vacance.

MCINTYRESS BAZAAR

356, 358,360et 362 Rue Merrimack.

LOWLY, MASS

MANNING & LEIGHTON
N

Lundi, Mardi, Mercredi et Jeudi, les 26, 27, 28 et 29 Juin

VENTE PAR ENCA

Nous vendrons en commençant à 930a m et 230 p m. chaque jour, tout

notre immense stock qui sera livré au plus haut offrant et dernier enchéris-

seur. On vous fournira une liste qui vous prrmettra de Le pas rester tout

le temps de la vente. Toutes sortes de fournitures nécessaires dans n’im-

porte quelle partie de notre maison.

T'apis, Draperies et Faience.

Ne manquez pas”de venir lundi matin pour vous assurer quelques unes de

Ces occasions,

Manning « I.elghton.

   

Magasins : 18 et 15 Rue Prescott, Lowell
    
 

 

— LE —

Dr BRETON
ENT UN (SPECIALISTE

Qui -oigne #Yac on sacces ofaillible

Les taib'esres nerveuses qui font perdre in mé-
moire, l’appetit et fa capacité cle porter l'atten-
tion autravaii. Le Ur Breton n'a jamais man-
que de guérir aucun des cus qu’il à entrepris.

Les autres maladies que le Dr Breton n'a ju.

mais faiili de guérir avec succès, sont: La pros-

tration nerveuse, et tous dérangements des

forctions du sy-ténie nerveux, l’insommie, les

faiblesse sétiinuie:,et lu débil!té, l’iœprissance,

les malsdies chron'ques. 1e8 detangenients cau-

nés par les excès vexsuels et l’impritaence dela
jeunesse, la maladie du cœur, des poumons,
des complications du cerveau, du foie, des mala
des de la peau et du sang, des Kbumatinues ot
de la paralymie des rognons, de la vessie et des
mialadics urinales, de la névraigie, de la gastralu-
gle.

Lisez Ce’ Que Dit Cléophas Robidoux :

Je ne puis m’enpécher d’exprimer ma joie pour le soulagemeut que j'ai

obtenu sous l'habile traitement du docteur Freton. . .

J'étais afligé ds maux de rognons et de rhumatisme et je souffrais con-

sidérablement de peines à lu chute des reins ; les remèdes pressrits par

begacoup d’autres médécins ne me firent aucu« bien Je commençat, ilya

quelques semaines à euivre un traitement de notre distingué compatriote et,

eu peu de temps les p-ines cesrèrent Je conseille à chaque personne, hom-

me où femme, en cas de maladies difficiles à guérir, de faire une visite à notre

savant et habile apéeialiste canadien
CLEOPHAS ROBIDOUX. 27 Lee St, Luwell, Mass

Bureau, Laboratoire et Dispensaire.

Dr BRETON - - - 32 RUE CENTRAL
Heures d’Office.—De 1.80 4 8 30 p. m. Le dimanche sur entente spéciale seulement.

  

HOTEL FRANCHERE.
Le seul Hôtel Canadien.

à Chi Situé au
de la colonie cana-
et à denz pes de l’é-
canadienne frangaise.

Chambres de première classe
$1 00 par joue. Cham.
avee Alouve, (Bay Win-

dow) $1.50 par jour eont
à la disposition de nos com-
patriotes. Les chars urbaine
passent à la porte de cet
établissement, Restaurant
de première classe.
PRIX MODERES

Direcion d’'aprie le plan
Européen. Pour plus am

informations, v'adres

  

        

  

  

  

 

 Dematdes le GRODER DYS.
PEPSIA SYRUP et n'en prenes  ension

à

l jée

où

& la semaine. C'est un

¥ Tamescommemaison d'été. Les chars ponts vassent 6 la vortepoint d'autre.

3, wn%

0. J. et Gabriel Franchere, Proprietaires

Coin do Vernem Park Place et rus Threop.

V3?
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: p.m.
Pour Tilton. Ashland, Belmont, Laconia,Lakeport

 

Boston & MaineR. R.
(Division Ouest

L'W TRAINS LA LASCDFATD Le
P ar Boston. à 050, 8.10, 9.35, 10.65, à M. ;

1830, 13.45, 8.06, 4.10, 448, GIF
6.55, 0.85 6p.m. DIMANOBE, T 90,830
à m. 14.06, 4.18, 5.35, 6.40, 8.50 p. m.

wreaes, 6. 23, 8.30, 9.35, 1066 a.m. ;
12.90, 1, 8.06, 3.30, 5.00, 6.15, 6.55, 9.85,
11.30 DIMAN a om
1208. £35. 7.50 p. m.

Pour Haverhill, 6,25, 8.80, 933 a. m ; 13,20,
1, 3.05, 3 30. 5.00, 6 15, 6.55, 925, 11. 5
m. DIMANCHER20 s m., 13.08, b.

m7,50 p.
Pour Salem et Lynn,6.25, 12.90, 5.00 p. m.
tour Newburyport e& Amsbury, 6.25, 12.30,

8.08, 8 30, 8.15 p. m.
Pour Exeter et Dover, 8.30 s- m., 13.90, 1

8.08, 5,00pm. DI MANCHE, 5.85 p.m,
Pour Great Falls, Salmon Saco of

Portland, R30 6. m., 1, 8.30, 5.00, p. m
DIMANCHE, 5 35 p. m.

Pour Banogor, Belfast, Waterville, Skowhe-
mo Rockland ot Farmington, 8,30 a m.,

pm.
Pour St John. N. B., N. 8 , Mont-

réal et Québec, 8,30 a. m. ; 5.00 p.m,
Bath, Lewiston, aml,

.00 p. m.
Pour Rochester ot Alton Bay, 8.30 a. m., 1
8.80 m.

Pour Esaport et St John (par bateau), le lun
di et Vendredi a 1 p. m-

Pour Mt. Desert, Lundi, Mercredi ot Vendre-
di, à 5,00 p, m.

Division du Sad.

Le ot après le 25 Juin 93, les trains laisse-
sent la Station de Ia rus Merrimack, Lowell,
comme suit :
Pour Boston, 5.45, 6.30, 16.50, *7.45, 7.85
8.50, 19.25, *9.50, 11.00 a. m., #1210,
1.35, 2.10, 43.00, 4.30, 9540 p. m
DIMANCHE, 17.45, 8.45, #0.15 a. m.
Les trains laisseront la Stati

Middlesex comme suit :
Pour Boston, 5.48, 6.34, T6.53, 7,01, *7,18,
ST21, 7.38, *7.48, *8.50, 9,28, *9,35
11.08, 811,44
93.03, *4.00,
v6.28, 7.25, *8,23 p. IMANCHE
#117, #127, 17.48, 8.48, #9,18a. m., §4 25
6.03 m.

PourWobura—6.30, 7.01, §7.38, 7.45, 11.00
a m. 1.35, 210, 4.30, *§5,32, 88.23 p.
m. DIMANCHE, 8.45 a. m., $4.25,603p.m,

Express. §Northern Depot senlement
JVia Bedford.
Pour Lawrence— 6.30, 10.00, 11.00 a. m.,

125, 2,10, 4.45, 5.50 p. m, DIMANCHE,

PourSalonsst Staton a édinires—$T.88ur Salem et Station Intermédiai 38,
a. mm, 1.25, 5,50 p. m- Via South Lawrence,

jo Lesb données pl ‘ poureures do plus bas sont
orthern Depot.

Pour Ayer Junction et Stations Intermédi
aires—7.15 a. m.. 12.00, 6.10 et 5,49 p. m,
DIMANCHE, 2.15 p. m.

 

   

 

FEUILLETON.

L'AMERICAINE
André était sauvé : il échbappait à

la mortelle séduction d’une dangereu-
se sirène ; il allait reprendre,l’eaprit

plus calme et le cœur apaisé, la tran-
quille chemin de sa vie familiale, à

côté de sa mère de son fils et de De-
nise. Marcel lui-même pourrait ren-

trer prochainement à Paris et se re
Jeter en pleine fournaise, dans l’âpre,

incessante et nécessaire production

artistique,
Le déjeuner était prêt.

Tout le monde se mit à table et,

pendant le repas André affectals
gaité la plus commubicative.

 

“Marcel, avant de passer dans la

salle à manger avait prévenu Jean-

Marie qui aitelait le cheval.
Le déjeuner terminé, l’artisto prit

son chapeau.
—Vous partez, M. Grandier ? de-

wands Denise.
—Je m’en vais et je vous quitte.
—Cela se chante sur un air popu-

laire, je crois ?
~Qui, mais je n’ai pas de voix et

“0.58, j'en suis réduit à me rabattre eur les

morceaux à diotion.
— Sur votre fusil, psr example,

pour faire parler la poudre ¥
—Aujourd’hui, j'entends laisser

quelque répit au gibier. Et puis je

ne veux pas dépeupler entidrement
les champs de luzerne et les gsrennes

du canton.
—Ca, c’est généreux, et je vous

reconnais bien là !
Puis, tout & comp, appercevant le

cheval qui pieffait devant la porte :

Oh ! s’écris la jeune fille, vous par-

our Amherst, Milford, et Wilton — 9.14 |tez en Voiture ?
m., 12.57, 3.43,5.42, DIMANCHE, 2 p. m.
Pour Greenfield, Peterboro', Bennington

Hillsboro’ et Keene—9.14 a. m. et 3.43p. m

André se hâta de répondre :

—Marcel va riposter à un défi. M.
Pour Nashus. Manchester et Concord—7.48. Noirmont, dont nous vous avons par-

9.14, 9.43 a.m. : 10.13, 12,11, 1257, 1.44,
1.59, 3.43,(5.04, Nashua seulement) 5.42, lé, l'a provoqué en champ clos, à un
6.22, 8,13, 8.43, p. m. DIMANCHES 10,09
& m (à Nashua seulement), 2.00, 6.00
8.13, 8.43 p.m. '

Pour Penacook, Franklin, Lebanon et White
RiverJanction—9.14, 9.45 a. m.; 12.11,
1.59. 343, 1818p. m

Pour Warner, Bradford, Sunapes, Newport
(N. H.) Claremont et Claremont Junction—
9.45 à. m.; 1.47 p. m.

Pour St. Johnsbury et Lyndonville, via Wells
River—9.45 a, m. ; et 18,43 p. m

tournoi d’échec. -Jean-Marie a quel-

ques courses à faire pour moi à Mor-
fontaine et Marcel profite de l’ocea-

sion.
L’explication était vraisemblable.

—Bonne chance, aiuæs, dit Denise.

—Et présentez nos amitiés à l’ab-
Pour Montpelier, Montréal, Essex Junction, bé Bruno*

Burlington et St. Albans, via Central Ver-
mont line—9.45 a. m. ; 18.13 p. me Un quart d’heure après, le cheval

Pour Montréal et Québec, vis Montréal etls’élançait au grand galop et les cla-
Poston Air Line -9,45 n. m. : t8.43 p. m.

3:80 Express via White River Juntion —
1.505. m., tous les jours,
ceptp,
FTOUS*LES JOURS POUR MONTR AL,

J. W. SANBORN, Gérant Générai.

LO. , Agt. Division ones
0. K. PAIGE Agt. Division wud

    

Concord & Montreal RR.

Ligne da la Valley Merrimack,
Après le 10 Sept. 1893, les trains circule-
rout comme suit, laissent Manchester:

Pour Nashua, Lowell et Boston,(via Lowell), 6.01,
6.19ex, 0.2Yex, 8.0Gex, 8.27, 10.50ex, 11.10
à. m., 8.02ex, 3.10ex, 4.20, 5.32ex, 6.3lex,
7.20 p.m. DIMANCHE, 6.19ex, 6.29ex, 8.00
s.m., 5.00 p. m.

Pour Nashua ot les stations intermédiaires, 6.01,
8.27, 11.10 à. m., 4.20, 7.20 p. m. DIMANCHE
8,06 8. m., 5.00 p. m.

Pour Raymond, Boning, Newmarket Junction,
Portsmouth et stations intermédiaires, Exeter,
Dover, Rochester, Great Falls et Portland, A
8,30 a. m., 4.25 B m.

Pour York Beach, 8.30, 11.12 a. m., 4.25 p. m.
Pour Iale of Shoals, Candia, Raymond, Epping,
New Market Junction, Greenland et Portsmouth
8.30, 11.12 a. m., 4.25 p. m.

Pour Worcester, Springfield et New York, R.01
6.19, 6.29, 8.05, 10.50, 11.10a. m. # Pour
New York (Sound Lines, via Lowell ou Worces.
ter) 3.02, 3,10 p. m.

Pour Ayer Junction et Worcester, 6.01, G19, 6.29
8.05, 10,50, 11.10 8. m., 3.02, 3.10, 4:20 p. m.
DIMANCHE, 6,19, 6.29 à. m,

Pour Taunton et Fall River (via Lowell) 6.01,
6,19, 6.29, 8.05, 10.50, 11.10 a. m., 3.02 et
3.10 p. m.

L337Les trains lalssent Boston, Gare B & L., rue
Causeway :

Pour Manchester, 6.40, 8.30, 0.00, 9.30, 11.30
a.m. 12,00m., 1.00, 1.18, 3.00, b 00, 5.25,
7.30,8.00p. m. DIMANCHE, 1.00, 5.00, 7.30,
8.00 p. m.

£3Les trains laissent Manchester:

Pour les stations sur le chemin de fer North
Yeare, 10,26, a. m., 5.05, p. m. DIMANCHE,

Pour New Boston, 10.25 a. m., 5.05 p. m.
Pour Henniker, 10.25 8. m., 5.05 p. m. 3.10.
Pour Hooksett, 8.45, 10.16 #. m., 2.30, 5.00,
7,30 p. m. DIMANCHE, 4.12 a. m., 3.07, 7.00
p.m.

Pour Buncook, 8.64, 10.15 2. m., 2.20, 5 00, 7.30
p.m. DIMANCHE, 4.12 a. m., 3.07, 7.36 p. m

Pour Pittsfield et les stations sur le Suncook
Valley Branch, 10.15 a. m., 5.00 p. m. DIMAN-
CHE, 7.05.

Pour Concord, 8.64, 10.15, 10.41, 11.05 a. m.,
1.04, 2.20, 2.36, 2.50, 5.00, 6.36, 7.30. 9.10,
1.37 p.m. DIMANCHE, 4.12 a. m., 3.07, 7.05

Weirs, Meredith, Plymouth,Warren, Woodaville
Montpeller, Barre, Burlington, St. Johnabury,
Newport, Vt. et Montréal, 10.41 a. m.

Pour Laconia, Weirs, Center Harbor, Long Island
Welfeborough, Plymouth, North Woodstock
(Flume House et Profile House en voiture),
Lisbon, Littleton, et toutes les places des Mon-
tagnes Blanches, 11.U5, express des Montagnes
Blanches.

Pour les stations entre Concord et Weirs, 8.542.m
Pour Alton Bay, Lake Shore Park et les stations
intermédiaires sur le chemin de Lake Lhore, 3
8.54 a. m.

Pour les stations au nord de Weirs, 10.41 a.m.
Changementde chars à Lakeport,

Pour st Concord, Tilton, lmont, Laconis,
Lakeport, Lake Shore Park, Welra, Meredith,
Ashland, Plymouth, Rumney, West Rumney,
Wentworth, Warren, Haverhill, Woodaville,
Lisbon, Littleton, Wing Road, Whitefield, Lan-
caster, ot Fabyans, 2.36 p. m.

Pourles stations sur le Montpelier et Wells River
R., 8t. Johnsbury, Newport, Vt, et loa stations

gurls divison Passumpsio du Boston & Main,
36 p.m.

Pour Gorham et Belin. 10.41 a. m. .
Pour les stations sur le Maine Central R. R. et
Québec (via Lancaster), 2,36 p. m.

Pour Plymouth et les atations Intermédiaires au
nord de Concord, Plymouth inclus, 6.36 E. m.

Pour Kast Concord, Tilton, Laconis, Lakeport,
Weirs,Meredith, Ashland, Plymouth, Woodsville
8t. Johnabury, New ort, Vt., Lisbon, Littleton,
Wing Road, Whitefild, Lancaster, Bethlehem,
Profile House, Twin Mountain and Fabyaus,
1.37 p. m. Ce train voyage le dimanche.

Pour Saint Paul et Minneapolis (via Soo Line)
10.41 a.m.

Pour Chicago et tous les centres Canadiens et les
oints de V'onast (vis Wells River ot le Pacifique
anadien) 10.40 a. m., 9.37 p. m.

 

FRED P. LEW, |
Vetements de Messieurs et da Dames

Nottoyes. Toints et Repares
à Bref Dolal,

239 - Rue Merrimack - 230
 

Les persounes qui ne regoi-
vent pas régulièrementleurjour.
nal sont priées de le faire savoir
au plus tot 8 notre bureau, 70

quements du fouet de Jean-Marie s’é-

dimanche EX-|teignaient peu 4 peu dans le lointain.

Quand Marcel Grandier pénétra

dans presbytère de Morfontaine, il

trous, ainsi qu’il l'avait prévu dans
le cour du trajet, l’abbé Bruno en

graude conférence avec l'ingénieur.
Pierre Noirmont, sachant les liens

qui unissaient le prêtre à la famille
Aubercin et conscient du rôle qu’il

était appelé à jouer lui-même dans

l’épilogue de cette romauesque aven-

ture, avait informé l’abbé Bruno des
circonstances qui avtiient amené une

querelle entre le docteur et Robert

dane la cour du doijou de La
Roque,

L'ancien aumonier était atterré,
Marcel fut reçu avec enpressement.

Se visite n’étonnait aucun des deux

hô.es du presbytère et la question,
telle qu’elle devait être posée, fui

abordée de front, sana les moindres
précautions oratoires.

Marcel s’airessa d’abord à l’in-
génieur.

André espère, monsieur Noirmont,

en raison de votre attitude, que vous

voudrez bien lui faire l’honneur de le

représenter en ma compagnie.

Une vigoureuse poignée de main fat
\a réponse de Noirmont.

—Je sais, ot André ne l’ignore pas,
poursuivit l’artiste, qu’il devrait,

pour se conformer aux usages, faire
au préalable une démarche auprès de
vous, mais......

—N'insistez pas, je vous en prie,

dit l’ingénieur: les usages passent

apiès certaines nécessités imposées

par les cireonstances et c'est ce notre
excellent ami, le caré de Mo:fontaine,

voudra bien comprendre en ce qui le
concerne.

Le vieux prêtre proteata,

=1I1 est des choses qu’on comprend,

dit-il, mais qu’il est quelques fois im-
possib'e d’admettre.

—Le duel? deuanda Marcel Gran-
dier.

L’abbé Bruno eut un geste de
profond découragement,
—Mais 1a cause da duel est toute

gagnée devant un vieux marin, un
ancien aumonier de lu flotte militaire

comme l’abbé de Morfontaine !

—Je suis prêtre avant d'être msrin,
mon cher Marcel !

=—Sans doute, mais anssi, peut-être
êtes vous homme avant d’être prê-
tre. .
~—Mais c’est impossible | C'est im-

possible ! répéta le vieux prêtre en
levant les bras au ciel.

=Nous allons voir ce qui est im-
possible, continus l’ing-nieur, ou plu-
tot, ce qu'il nous faudra rendre im-
possible, nous, c’est la visite des amis
du vicomte à la ferme d'Aiguebelle.
Il y a là-bas des femmes à qui nous
avons le devoir d'éviter une émotion
violeme ?....

(A continuer )

 

 rue Merrimack, et nous verrons
A ce que tous aient satisfaction

pe

Nouvelles du Conado

QUEBEC

Une seule foie depuis lu con‘éiéra-
tion, Québec avait été le témoin d'u-

une démonstration du genre de Celle
ie nous avons oué lundi matin. A

11 heures et quart, Son Exe:llencs
lord Aberdeen, nocompagné de son

épouse, lady Aberdeen, est parti de
la citadelle dans #8 chaise de poste et

escorté d’un détachement de hussards
de la Reine pour se rendre au parie-
ment‘ En face des bâ:isses, une
foule énorme s'était massée pour être

témoin de l’arrivée du gouverneur.
La batterie “B’’, commandée par le

major Wilson, stationnait en face de

Ia porte principale et prés: nia les ar-
mes. Les distingués personnages

rent ensuite leur entrée dans la salle

du Conseil législatif qui regorgesit de
monde.

Parmi les personnages lcs plus ¢n
vue, on remarquait : le général Mont-

gomery Moore sur la tréoe; les minis.
tres fédéraux: sir John Thompson,sir
A P. Osron, sir C. H. Tupper, en

costume du couseil privé; les honora-

bles MM. Ouimet, Haggart et Costi-

gan Crea messieurs entouraieut une

table en face du trône et près de la-

quelle le greffier du conseil privé avait

pris place, A droite du trône, le lieu
tenant-gouverneur Chapleau et Mme

Chapleau; À gauche, le cardinal Tas-

chereau, Mgr Marois, le juge Strong,

de la cour suprôme; en face, les mi-
nistres provinciaux MM. Taillon,

Flynn, Casgrain, Chapais, Pelletier,

Leblar:c, le maire de Québec et le pu-

blic.
Le joga en chef administra alors le

serment d’office à lord Aberdeen.

Après les félicitations d'usage, le

maire Frémont s’avançs et lut dans

les deux langues une aaresse de bien-

venue, à laquelle Son Excellence ré-
pondit également dans les deux lun-

gues avec beaucoup de bonheur.

OTTAWA

Le msgssin de M. Thompson a été

visité par les voleurs, lundi svir, Le

coffre fort a été onvert au moyen de

dyvamite ; l’explosion a été si violen-
te que les portes ont volé en éc'ats ;

les voleurs se sont emparés de $300 et

de plusieurs papiers de valeur. On
eroit que les voleurs sont des gens
d’expérien:e; on soupçonne certains

individus dost la police surveille les
démarches.

—I] y a quelque temps, le ministre

de l’agrioultare donnait avis aux pro-

fesseurs MoEachran, de Montréal, et

Smith, de Toronto, de faire une en-
quête au sujet de prétendus décès d’a-
nimaux causés par une maladie con-

tagieuse.  L’épidémie se serait décla-
rèe dans un troupeau de vaches, près
de Toronto.

Or, le départemen: de l’agriculture

vient de recevoir le rapport des deux
professeurs, établissant hors de tout

doute que la contagion n’existe ni a

existé chez les animaux suspects,

BELLEVILLE, ONT.

Les réserves de bois des cantons

d'Anstrather, Cavandish et Harvey,

dans le comté de Peterboro, counues

sous le nom de “Réserves Scott”, ont

été vendues samedi. Ce sont MM.
Harvey et Frèrer, de Saginaw, Mich,

qui en sont devenus les propriétaires;

ces réserves ont été payées #450,000,

et sont les plus importantes du dis-
triet.

SHERBROOKE

Marguerite McKay, accusée d'inoen-

die criminel et condamnée, après exa-
men, ssubir son pro:ès devant un

jury, voyant qu’elle aurait à attendre
vu mois de Jmars pour passerdevant

æes pairs, a demandé vn procès de-

vant M. Rioux qui l’a fixé a demain.

Elle est accusée d’avoir fait brûler la

maison de son mari, Peter Hamei, à

Danville,

—Deux Américaivs, W. S. Nolan

ot Harry Davis,,convaincus d’avoir

exercé, pendantla dernière exposition

tenue en cette ville, une industrie ré-

prouvée par la loi du pays, à savoir,

de passer des billets de banque qui

n’ont plus de valeur, ont été condam-

nés par M. Roux, à quinze jours de

rison ll ne paraît pas qu’ils aient

fait de dapes, malgré leurs efforts es
leur grand désir dose procurer de

l’argent canadien pour des billets
d'ane banque confédérés du temps

‘de la guerre américaine.

MONTREAL

Deux jeuner yankees se sont pré-

sentés au greffier de la cité et ont

prié M. David de les marier. Notre
greffier est magistrat et l'on sait que
ches nos voisivs Je mariage civil est
permis. Au Canada et dans notre

Province c’est autre chose. M. David
a donc renvoyé le couple au pasteur
Duclos, de l’église Presbytérienné.

Mais les amoureux n’ont pas quitté

l’hôtel de ville sans avoir imploré

avec éloquence g:eleur union fat

consacrée sor place et séance tenante,
— Hier soir, toute uve setae des

plus désagréable s’est déroulée au
coin de la rue Fullum et Sainte-

Catherine. Un père de famille ee

battait avec son fils et les coups pleu-

vaient dru comme grêle, avec accom-

pagnement du jurons. Le fils plus
agile, plu. tenace, fraps le père sur

Ta tête avec une tellé violence que le

malheureux rouls comme une masse
inerte eur le pavé qu’il t:cha t de son
sang. À cs moment, la fouie qui eutou-

 

rait les deux combattants était consi-,

dérable. En voyant an Oops inani-|

mé et baignant dans son sang, où

mands par téléphone ls voitured'am-!
balance qui, en arrivant avec leur elo-.
che d'alarme, augmentèrens encore!
l’horreur de la sodue. '
Le Dr. Lacombe avait déjà donné :

les premiers soins au blessé, qui fut
trouvé atteios de blessures assez gra-
ves pour être conduit à l'Hôpital
Général.
Nous taisons les noms pour aujour-

d'hui, car nous ue connaissons rien du
caractère des deux combatta ts. C:t
esclandre, qui peut avoir un dénoue-

mentsiuistre, ai l’état du blessé s’ag-
grave, est peut-être le résultat d’une
pete affaire de p:u d'importance.

VORO
est un des meilleurs remèdes de notre époque. H
nettoie le sang, renouvelle Ja vitalité, enlève du
corps tout germe de maladie, et met en même temps
les urganes dans de bonnes conditions de fonction-
nement. La médecine se compose de plus de trente
sortes d'ingrédients différents, tirés principalement
durègne végétal; il est connu ot en usage depuis
lus de cent ans, Son emploi a été très avantageux
San In généralité des maux qui de nos jours affeo-
tent l'humanitéet principalement dans ces maladies
qui proviennent du sang et des désordres de l’esto-
mac, telles que constipation, maux de tête, maladie
des rognons, condition bilieuse, jaunisse, rhums-
tismes, hydropisie, dvspepsie, indigestion, fièvre
intermittente, Erésypéles, boutonsÀ la face, frissons
et fièvre, scrofule, plues purulentes, démangeai-
sons, vers, dartres, clous, éruptions cutanées, ex-
croissances cancéreuses, maux et plaies, douleurs
dans le système Osseux, émmaciation, maladies de
femmes, faiblesse, bronchites, rougeole, maux de
reins, étourdissements,etc, s
Le NOVORO n'est pus une médecine brevetée,et il

n’est pas en vente chez les droguistes; mais, mus
par un sentiment de gratitude envers le docteur et
désireux de faire participer le genre humain aux
bénéfices qu'ils en ont reçus, les hommes et Ios
femmes qui ont été guéris par ce remède en sont
devenusdes agents et le font parvenir aux
malades les plus éloignés, _
Ila une grande valeur comme remède de famille,

particulièrement pour les personnes qui demeurent
À une grnde distance des médecins et des pharma-
ciens, Le remède ne peut pas être obtenu des dro-
Quistes, mais seulement des agents locaux, Pour
plus amples informations et s’il ne se trouve pas
d'agent dans votre voisinage, écrivez au Dr. Peter
Fahrnev, 112-114 S. Hovne Ave, Chicago, I.

 
 

 

 

 

 

MERES.
sirop ‘ C-imant ** de Mde Winslows étéLe

employt wu-de'd de 50 an: par des millions de
ruères, qui en out donné À leurs enfants durant
: ur “ Dentition,” ce remède à éte merveilleux.
! soulage l'enfant, amoallit ‘es Gencives et chasse
les duuis urs, il guéri aussi 1escoliques vent: uses
at c'es: un remede irfai lie pour la diarrhée,il
€sr VEDOU par les pharmaciens dans le monde
ntier, demande. le sirop calmant de Mde
Wiuslow et n’en prenez pas d'autres. 48 oents la
outeilia

 

asm AHA CUBUUIC US AR CUTENUEpeau

1e Kemp's Balsam arréte Ja toux instuntunément.
Cunsultez vos auis sur ce fait.

 

      

Quatre Preuves de Conviction
D: résultats merveilleux qu'ont

obsvus lus milliers de personnes qui
en out fait usage, l’approbation de ce
fameux remdde par les principaux
médecine des Uuiversités des Etats.
Uurs à délivré à l'inventeur, le 30
avril 1889, aocompugné d'une lettre
de félicitation, l'augmentation de
ses demandes, sont quatre preuves
de couviction que le Dr Delisle’s
Kinium Compounds est le seul remd-
de guranti infailiible dans tous les
cas de débilité genérale, pauvreté
du sang, épuisement par le travail,
manque d'appétit, manque de som.
geil, langueur, affuiblissement du
«ystème nerveux, etc, eto, Il est
également sans rival et garanti in-
faillible pour les maladies propre à ls
femme, telles que Menstruations ir-
régulières ou difficiles, et leurs blan-
ches. En vente dans toutes les
bonnes pharmacies, Prix 81.00 la
buuteille,

Préparé par le Dr J. D. Delisle
& Co, Lowell, Mass.

8-30-02 1 an

Royal Cream.
Seul article de torleite A I'extrait de flours,

découvert après des années de recherches
scientifiques très sérieuses pour enlever posi-
tiveuieut, les boutons, les taches de rousseurs
(rousselures). le masque ches les femmes (ta-
vhes jaunes A la figures) ot toutes autres déco-
lorations d- lu pen, Bon action est positive
garantie infaillible; elle rend It pean dvuce
et lisse, et écinircit le taint. En vents ches
les pharmaciene canadiens des Etats-Unis.
Prix 75 cts Ia bouteile,

réparé par le Dr. J. D. Delisle & Co.Lowell, Mase. ’
Propriétaires du Dr Deliste’s Kininm Com-

pound.

 

 

lanos et Harmoniums,
BROWN & SIMPSON

Les meilleurs intraments fabriquésaux"
Etats-Unis,

Be EDecions ds Sons
le Fini. la Solidite’
et la Perfection de !’Aotion,

Agent Général, L. J. LATOUR
9 May St., Worceater, Mass,

Agent a Lowell, E, VINGELETTE
502 Rue Moody, 204

P. LYNCH
Marchands de Vins

-ET—

Importateur de Liqueurs Etravgéres,
Bières, Lagers, de toutes sortes.

43, 45 Rue Market.
Les commis canadiens euivante sollioitent

lepatronage de la clientèle canadienne,
N. Blanchette, Eugène Bailly, John

Guilmette, Dieudonné Landry.

 

 

Abonnez Vous
— AU —

“NATIONAL.”
 

Si vous aimez à recevoir un
bon journal, souscrivez à notre
édition quotidienne,

LE NATIONAL
Journal canadien-français qui
puisse vous donner des rene
seignements sérieux,

70 Merrimack St.

Nous donnons des dépéches
télégraphiques tous les jours,
ainsi que des nouvelles du Ca-
nada et des Etats-Udis.

Manchester, N. H.

Toute société Canadienne
qui veut faire publier le rap-
port de ses élections, ne peu
faire mieux que de les adres-
ser au NATIONAL.

 

Benjamin Lenthier
DIC.-PROPRIETAIRE.‘
 

 

radiense et mon teint est
Mon médecin me dit ane quais favorablement

1sur l'estonac, le foie ‘vgnons, c’est, an
laxatif plaisant. Ce breuvage est fait avec des
herbes, et «at aussi facile a préparer que le thé,
va l'appelle

““LANE'S MEDECINE"
‘Tous len pharmaciens vendent cette préparae

tion « f0c et 81.00 Je panuet. Acheter-en uh All.
Joura'hui *Lruse's Fantly Medecine" ayrit enr les
intestine tous bes fours. C'est un remède indie
veusable voir la sauté.
 

Royal Cream.
Seul article de toilette à l'extrait de fours,

découvert après des années de recherches
scientifiques très sérieuses pour enlever posi-
tivement, les boutons, les taches de ronsseurs
(roumeluren), le masque ches les femmes (ta-
ches jnanes & Ia figures) et toutes autres déce-
lorations dr 1s pean, Nom ation est positive
Ea-antie infaillible; elle rend Is pesa acuoe
vs lisse, et éclaiecit le taint, En vente ches
les pharmaciens canadiens des Etats-Unis.
Prix 75 cts la bouteille,
Préparé par le Dr, J.D. Delisle & Ce,

ALLEZ CHEZ

Cyrille Genstartireau
~POUR VO8—

Articles de 1oiletce, Chemises,

Collets, Cravates, Mou-

choirs, Parapluies,*

Ete., Ete,

HANOVER EY MERRIMACK.

Dr. C. HENOTTE
 

Diplômé et Propriétaire,
 

XJ Prescriptions médicales une epécialité,

COIN DES RUES

MERRIMACK ET CABOT.
 

J. J. CLUIN
OPTICIEN

 

Spécialites pour cas difficiles; Verre.
ajustés et polis. Ligne complète de
lunettes d’opéra, lorgnous, ete., yeux
artificiels artistiquement posés

‘LA CRISE
Elle n'est pas sl rérieuse qu’on le pense pour

en juger, profitez des occasions extraordinaires
qui sont offertes ches

Alfred Simard,
COIN DES RUES

MERRIMACK et HANOVER
M, Levi Bimi1d fera nne spécialité de la répa-

tation des montres et bijouteries.

A F'ENTOIN
331 Rue Morrimeol,

Paravents ‘screens) 250 en montant. Portes
oreens 81.00 en montant tuyau en caoutohouc.
Petites faucheuses à herbe. Graines et instro-

ruents de jardins‘etc, etc.

—Au Magasin de Kerronnerie.—
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Le Magasin Bleu
NOUS KEMERCIONS CUB-

disiement le public de l’encou-

sagement qu’il nous a donné depuis
notre ouverture, 340 rue Merrimack.
Afin de coutinuer à mériter cette con-
fiance. notre gérant a été à Boston et

New-York et sous a acheté ce qu'il y

» de plus nouveau en fait d’habille-
ments et objets de toilette pour hom-
mes, jeunes gens et enfants. ,
Une visite vous convaincra que ¢'est

le magasin du beau et du bou marché

340 Merrimack St

St Charles Hotel,
C. M. Dickey, Propriétaire.

A, GORDON, COMMS, Loven. wes

Respectez vos Morts
Si vous désirez dea funérailles poupeusss

Jour vos parents Ou proches adressesvous A

F. X. ALBERT
intreprenearde pompes funebres

No 3 Rue Tucker, Petit Cansda.

Lowell, Mass.

3s prix sont plus bas qu’ailleurs, n’ayant pas

lo loyer b pay r. Vous trouveres un beau

thoix de meubles, tapis, pueles, lits, matelas

N. B.—Voitures « louer pour Baptèmes,

Mariages, Sépultures ou la promsnade.

 

M. NOE BRUNELLE
L’un des membres de la maison

J. H, TULLY & CO.
Invite cordialement tous ses compatriotes: à

l'aller voir au

83 EAST MERRIMACE SIRET,
Magnifique Fontaine & Bods, Liqueurs rafrai-
Chissantes, cigares, aussi articles de toilette.

On y fait une spécialité des prescriptions

DAN. D.DRISCOLL
RESTAURANTS POPULAIRES.

6 et 8rue Bridge et 4 rue Paige
Ag«rt pour la fameuse Niagara Spray.

YW. A. LEW,
NETTOIE, TEINT ET REPARE

Les Vetements d» Dames ot
d’'Hommes?

29 JOHV ST, LOWELL

 

 

 

La Toux conduit a la Consomption

1e Kemp's }t «Isaarrête la toux instantanewent

Cousu:tuz vos atuis auF Ce lait

  Fitchburg RR
Lisez avec Attention,
Cette llgne populaire vient de faire des arran-
ments par fos nels les passagers qui partiront

He Worcastor47.20 , m. se rendront ¢ Btan-
bri , St Jean et Montréal le lendemain matin
à 8.18 sans changement via CENTRAL

. R. B. Pour les stations entre Stanbridge
et Sorelil n'y aura à l’avenir qu’un seul change.
ment. C'est a

UNE LIGNE!

par laquelle ils seront certain de toujours faire
connection avec les autres lignes de chemins de
fer et toujours à aussi bon marché, sans compter
que le

FITCHBURG, R. R.

Est le chemin le plus direct, le plus sfiretile plus
oonfurtable.

TROIS TRAINS EXPRESS!
A grande vitesse Avec COArs salons ef chars dor-
ois ‘le soir) font 16 Crajettour rhe.Shor
vegter et Boston op A 3
brooke. etc. de Worcester, 10 a. m,
10.50 et 7.20 D. m.

IMPORTANT.

Le FITUHBURG, R. R., est la seule ligne par
laquelle vons êtes certains, en partant de Mont
réal à 5.30 p. m., de vous rendre à Woroester sans
changements et sans avoir, 4 attendre dans les
pares, le lendemaiu matin à 8.40 tandis que pat
és lignes rivales généralement vous n'mirives
pasà rorcester avant 2.15 p. m,
Billets en vente A la Gare Union

LUCIER, aussi au bureau du VE
TRAL, No 194, rue Front.

J. B. Lucier,J. R. Watson,

Aggen,despases AE

r M. J. B.
UNT CEN.

 

 

MERS.
Lestrop + C mun de Mds Win-low a été

anptloyé au de'à de SUvK: par Me anillions de
saères, qui en ot dunné à ten'a onfa::ta durant
ur ‘* Dentition,* ce reusèden été mervelileux.
laoulage l'enfant. amollt es Gencives et chasse
fen dol ure, Ll gue1 nual caco'iques vent uses
st c'es” uu remede 1 fal If lo puuria disrrhée, 1
est vendu par les phare lens dars le munde
ntier, “demande, le sirop culmant de Mde
Winaiow et n’en prenez pas d’autres, 25 cents Le
dboutelile

Lawe's Famfly Medecine,
j remède estHetpreybeer ald

 

 

J. D. GRANT
Orfevreet Joaill er Prariqua

io Merrimack,

Hdonnera à ses” pratiques le béné
fice d’une réduction de 35 pour cent
eur les montres d’Howard, 10 pour
cent sur les Elgin et 5 pour cent sur
lesWaltham. Ler

es montres et Lcrloges uneopé ial.

Callahan&Sanborn
3 Bridoe St

Ont en main le plus vaste assortiment de
Paramoiiches (Soreems), et Portas Grilliées,

pur éviter les mouches et les moustiques ;
les prix sonc les plus bas de Is ville. Ries
de plus commande durant les chaleurs, toutes
les maisons devraient en être pourvues.
La clientèle canadienne est respectueuse.

  Lowell, Mass,

, “a Dr Delide's Kisinm Com | sent it 1vitée.

TOUSSEZ-VOUS ?
Depuis un Jour!

Une Semaine!
Un Mois |

Une Année !
Des Années !

PRENEZ LE

Sirop de Térébenthine
DR. LAVIOLETTE.

Le Plus Sûr.
Le Plus Efficace.

Le Plus Agréable au Goût.

NE CONTIENT

Ni Opium, ni Morphing, ui Chloroforme

En vente dans toutes les pharmacies.
23 et 50 conte lo Flacen.

trépôt pour le Gros: GEO. MORTIMER,
24 Central Wharf, B tan, Mase, et tons les
Plasiuacieus Js Usos des biate Unia

Sont Propriétaires J. G. LAVIOLETTE, M.D,

WW===

mmediatement
—POUR—

=25 CTS
SEULEMENT
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neMagnifique Brochure

- Contenant Le

OMPTE .-. RENDU ©. OFFICIEL
— DE LA —

XVIIIme

Nationalk
— DES ———

CANADIENS-FRANCAIS
Des Etats-Unis

 

 
 

onvention af»
1

Tenue a Chicago, Ill.

Les 22,2324 et 25 Sept 93

Avec un Appendice renfermant les dis-
cours des prineipaux orateurs et

grandementIllustre

Tentes les Societes Nationales

Devraient voir a procurer des exemplaires
de cet ouvrage a leurs membres

TOUT CANADIEN-- FRANCAIS

Demeurant dans les Etats-Unis, devrait se

faire un devoir d’acheter une copie
du Rapport Officiel.

Comme le Tirage est Limite,

Tous sont pries de nous envoyer leurs com-

mandes le plus tot possible,

Les Premiers Venus, Les Premiers
Servis.

Adressez vos Ordres a

B. LENTHIER,
Dir -Prop. du NATIONAL

53 RUE MARKET 53

Lowell, Mass.  Coin de Ia rue Merrimack   #17 Rue dos Commissaires, Montréal, Cas.

Ve



W
P

re
r,

ard

TIL
CLARE

 

Splendide déploiement de nou-

veautés de première

classe en

Etoiles à Robes
POUR L AUTOMNE

De l’Etranger et du
Pays.

Le jour d’ouverture pour les étoffes à
robes est invariablement un événement
intéressant pour nous. Chaque saison
nouvelle apporte des changements dans
les tlssus et les couleurs, jusqu’à ce qu’on
vienne à croire qu’il n’y a plus rien de
nouveau. Cependant la variété des cou:
leurs et des étoffes, et la beauté des
PAtrons que nous allous exposer sur nos
comptoirs et nos tablettes durant cette
salson, surpassent toutes les productions
antérieures en étoffes à robes. L'assor
timent comprend toutes les derniéres nou:
veautés de Berlin, Londres et Paris, avec
les dernières productions de fabriques
américaines. Aujourd’hui nous invitons
cordialement les dames de profiter de l'oc*
casion d'examiner notre étalage, et
comme incitation aux acheteurs, nous
ailons offrir des marchés extraordinaires
pour la semaine d’ouverture.

Etoffes a Robes de Couleurs

Ce fonds embrasse un grand
nombre de nouveautés, compre-
nant un choix élégant deHopsack -
ings, étoffes gaufre, serges enlu-
minées et mélangés de fantaisie,
et dansce département nous allons
offrir trois marchés spéciaux, que
nous cotons comme suit :

50 Cents la Verge

Pour un assortiment de plaids,
mélanges de fantaisie et Hopsack.
ings, 40 pouces de largeur, en ma-
gnifiques couleurs, que nous avions
l'intention de vendre à 62 12 cts
la verge.

A 75 Cents la Verge

Nous offrons un assortiment choi-
si d’étoffes gaufre, storm serges
et Henriettas, 46 à 50 pouces de
largeur, toutes des nouvelles cou-
leurs et valant bien #1.00 la verge

88.74 le Costume

Est un prix d'ouverture pour 40
costumes nouveaux patrons nuan-
cés enluminés, valant #12.50 cha-
que ; cemarché mérite votre atten-
tion immédiate.

Étoffes a Robes Noires

Il n'est pas nécessaire d’en dire
beaucoup au sujet de cette ligne,
vû qu’une visite d'inspection vous
convaincra que nous avons tout ce
qui se fait en ce genre, et vous
remarquerez …spécialement un
marché en étoffe cravenette noire

Soiries Unies et de Fantaisie

Cetissu sera porté plus que jamais
cette saison, tout essai de décrire
I'immensité ou la beauté de notre
assortiment serait sans résnltat;
il faut voir cela pour pouvoir ap
précier. Notre assortiment com—
prend les nouvelles nuances en
soies, peau de soie, satin duchesse,
surah de soie, louisine, brochées et
de bengale.

Velours. |Velours.

Ce tissu est toujours populaire
dans les saisons d'automne et
d'hiver. Notre assortiment com—
prend toutes les nouvelles nuances
en porcelaine, dahlia, iridescent,
éméraude et vert danube et bi:n
d'autres nuances que nous n’avons
pas l’espace de mentionner. Les
prix sont de $1.00 en montant.

Rappelez vous que pendant la
semaine d'ouverture vous pouvez
trouver beaucoup de nouveautés
que vous ne trouverez pas plus
tard, conséquemment nous vous
engageous à venir à bonne heure
pour faire votre choix.

0'DONNELL

& GILBRIDE
MAGASIN GENERAL.

Rues Merrimack, Palmer, Middle

pmanmn = Sp mr

  

 

TELEGRAPHIE
CONFLITS ENTRE LA FOULE

ET LA MILICE

RESULTAT DU CRIME D'UN NEGRE

 

Piusisvrs Personnes Tuces

Roanoke, Ve., 21.—Robert Swith, un

homme de couleur, à assailli hier et pres

que tué Mme Henry Bishop, épouse d’un
fermier à l’aise du comté de Botetourt.
Mune Bishop était au marché avec un voya-
ge de produits de ferme, et Smith acheta

une boîte de raisins à grappes. II lui des
mande d'aller avec Jul pour chercher

l'argent, 1nais ls conduisant À une maison

tout près il barra Is porte et commença à
lui lier les membres. Puis sortant un rasoir,
il lui demanda son argent, Elle le lui
donna, et en se baiesant, elle lui en'eva le

razolr des mains, Le ndgre alors ta pouses,

la jeta à terre et la frappa à la tate avec

une brique, puis s’en alla la laissant comme
morte,

Peu après Mme Bishop reprit ses sens et,

retournant au marché, raconta ce qui £’é-
tait passé,

Le détective Baldwin errêta bientôt le
nègre.

= Une foule excitde essays d’arracher Smith
deg mains de V'officier pour le Iyncher, mais

Baldwin, à cheval avec son prisonnier,s’es-

quiva à fonds de train et put loger son pri-

sonnler,

La foule s’amassa autour de la prison et

allait en avgmentant à mesure que la nuit

approchait. A 5 heures la Roanoke Light

Infantry marcha à la prison sur l’ordre du

maire Trout. Des gardes furent postés et

les rues dans les environs clairfes. Quand
la nuit fat arrivée, la foule fut augmenté

d'une centaine d'hommes des environs de

1a demeure de la femme assaillie conduit

par le fils de Mme Bishop, un chauffeur sur

le chemin de fer Norfolk et We-tern. A8

heures une partie de la foule frapparent a

une porte de côté de la prison où la milice
et le maire Trout s’étaient retirés.

Admission lui ayant Été refusée, la foule
commença à tirer, et le maire fut hlessé au
pied.

La milice reçut alors ordre de répondre

au feu et une volée de 25 coups fut tirée

fur la foule. On croit qu'environ cinq

hommes ont été tués par ce feu, et autant

de blessés dont quelques-uns fatalement.
Pendant l’excitation causée par la dé-

charge le nègre fat enlevé de la prison par

un officier et placé en un lieu caché.

Les morts et les blessés furent transpor.

tés à une pharmacie et chez quelques méde-
eins. La milice laissa alors la scène aussis

tôt que possinle,

DERNIERES NOUVELLES

Le nombre des morta est de neuf, dix-

huit furent blessés. Plusieurs discours fu-
rent prononcés après que la milice se fut

retirée, et le juge Woods de la cour de
Huntirgs assura à la fouie que Smith avait
été enlevé de la prison, et il accompagna

deux de la foule dans la prison comm®

preuve de son arrestation.

La foule se retira peu à peu. La milice

est restée sous les ordres du maire, mais

on n’appréhende pas d’autres troubles.

LE REGNE DE LA TERREUR

 

un Horrible Lynch en vuie de Preparation

Nouveile-Orléaus, 21.—Les principaux
hommes de couleur dela ville ont tenu une

assemblée secrète hisr soir. Un comité a

été nommé pour se rendre chez le gouver-

neur et lui demander des troupes coume

protection contre le règne de la terreur qui

existe dans la paroisse de Jefferson, dans la

banlieue de la ville.

Une assemblée monstre de tous les noirs

de l’état à Été convoquée pour lundi en
cette ville, et d’après les apparences, on

appréhende de graves désordres,

Va paroisse de Jefferson à ft6 déclarCe

sous la toi martiale par ses habitants. Le

shérif, les juges, les représentants de l’état

et les sénateurs sont les directeurs avec tous

les anatree cfficiels blancs,

"Jous les journalistes ont été conduits en

dehors des lignes hier soir et out reçu l'ordre

de ne pas revenir. Il est impossible de sa-

voir ce qui se passe maintenant, ou si Julien,

le meurtrier du juge Estopinal, à été cap-

turé et brûlé. La ligne de sentinelles le

long des limites de la ville ont tiré plusieurs

coups de feu vers miuuit sur des personnes

qui ne voulaient pas s’arrêter.
On croit que les troupes de l'état seront

mises sur pied aujourd'hui,

Plusieurs femmes et enfants blancs de

Jefferson sont venus chercher refuge à le

ville,
Des chiens de chasse du péniteucier out

été relâchés hier matin dans les marécages

cù l’on croit le meurtrier caché. Un cor-

respoudant a vu les préparatifs qu’on a

fsits pour son exécution quand il sera pris,

On a l’intention de suspendre Julien par
les bras au dessus d’un feu. De longnes
barres de fer sont prêtes, et après avoir été

rougies au fou, elles lui sèront appiquées sur

le corps, pendant que le feu au-(lessous de
lui le brûlers. La vue de ces préparatifs

induira probab'emer:tle gouverneur à rmas-
ser des troupes dans le voisinage.

UN CRIME ABOMINABLE

 

Une Enfant de 9 Aus Uutragee Puls Etran-
glee par un Hougrols

Harrisburg, Pe.,21.-~Une petite fll'e

figte de 9 -mns, fille d'un employé dela

Hummelstown Brown Stone Uo., nommé

Cooper, qui demeure à environ deux milles

de Hummelstown, partit pour l'école hier

matin, apportant son dîner dans un panier.

Le soir arrivé, ne lu voyant pas revenir,

les parents conçurent de l'inquiétude et çe

mirent à sa recherche; ils ln trouvèrent

étranglée à mort. Elle avait ¢té outragée
et assassinée, l'assasein avait employé une

partie de ses vêtements pour I'étrangler,
On soupçonne un journalier hongrois de

cet horribie crime.
 

AUTRES FEUX DE FORKTS

Tout un Pays Embrase

Duluth, 21.—Les feux de fortis exercant

leurs ravages sur tout le promontoire qui

s'avance sur le luc Supérieur, entre Duluth
ot Ashland, et de grands dommages ont été
causés. Les navires qui arrivent rappor-
tent de grands bancs de fumée s'étendant
le long de la rive sud jusqu'aux Îles des

Apôtres, et tous les trains sont obligés de

marchertrès lentement à cau:e de la fumée
et l'impossibilité de voir plus que la lon-
gueur de quelques chars en avaut, Un
homme parti de Bayfleld vendredi dernier
est arnvé A Duluth hier, et dit que tout le
pays est en feu,  

LB DAKOTA 80D EN FRU

 

Par suits des Pons do rorets

Deadwood, 8. D, 81,—Hier A 5.30 hrs,
P. 1, le feu de foret, qui bitlait dans les

environs depuis dix jours, a atteint Lead
City. Les moulins à scie et cour à bois de
Homestake furent les premiers à (tre dé-
truits, Les flammes, activées par un fort
vent sont maintenant rendues sux habits.

demandé de tous les environs de ls ville, et
15,000 hommes sont à combattrele feu, La
ville, peuplée de 5,000 habitants, semble

devoir être anéantie. A 6 heures le feu
avait atteint le pled des côtes, cinq milles
d'ici dens !s direction de l'est,

La propriété de Henry Steadness a été
brûlée, et aussi celle de Charles T. Eaver,

La familie de Stearn, su nombre de six, à
marché deux milles à travers les flammes, ‘

 

ATTENDEZ
tions en bois de la ville. Da secours a été :

Leur état est critique. La fuméeest suffo- |
cante, et le peuple se prépare à fuir.

L’hdtel Centennial, les ranches Plunder
et Thompson, situés à trois milles d'ici ont

Été consumée.

Len feux de forêts re sont avancés jus |

qu’ Fantail Gulch, et les habitants cher.

chent un refuge dans les mines. Plusieurs
constructions et résidences de mineurs ont
été détruites. Au nord et à l'ouest de la
ville on n’aperçoit qu’une masse de flam-

mes. Cette nuit la scène est terriblement
grandiose et poignant.

SUR UN CONVOI

 

Un Nonveao Mode da Pillage

Guthrie, 0. T, 21.—Un vol, unique en

son genre, a enlieu sur le ligne du Santa
Fé, lundi dans ls nuit,

Plusieurs centaines de personnes menta-

rent sur un train local de fret se dirigeant

vers le Sud, et peu après son départ, deux

hommes parcoururent les chars demandant

les billets, Presque tout le monde paye
leur passage en argent, et les conducteurs

improvisés empochèrent tout l’argent qui

leur était présenté, ne rendant pas de

change, et en plusieurs cas arrachant l'ar-

gent des mains des passagers et les mena-

çant de leurs revolvers s’ils offraient de la
résistance.

Près de Orlando, les hommes sautèrent

du train, mais ils furent subséquemment
capturés et logés dans la prison de cette

ville, Ilsavaient près de 1,000 sur eux,

et ils refusent de donner leurs noms.
 

VICTIMES DES FEUX DE FURETS

 

Une Famille Terriblement Eprouvee

Enid, O. T., 21,—Baker Tomlinson, qui

était fixé sur un lot À six millee à l’ouest de
cet endroit, laissa sa femme et deux enfants

hier midi et vint ici pour produire sa récla-
mation au bureau des terres,

Pendant son absence un feu da prairie,
activé par un fort vent de sud-ouest, fit

irruption sur sa femme et ses enfants et les |

brâûla terriblement, Mme Tomlinson et

l’un des enfants ne peuvent en revenir,

Quatorze cents piastres, que le colon avait

laissées dans sa voiture, furent aussi con-

sumées.

Tomlinson était en ligne attendant son

tour pour prod ire son titre quand la terri.

ble nouvelle & été apportée.

A BOSTON

Les Caucus Democratiques

Les caucus démocratiques ont eu lieu
dans tous les quartiers, hier soir, pour élire

des délégués sux conventions d’Etat, de

conseillers et pour le Sénat.

On calcule que pas moins de 20,000 dé-

mocrates ont assisté aux différents caucus,

Nouvelles Locales
Un Fogitif

 

Le Boston Herald annonçait, ce matin,
que le chef de police de Lowell, s'était

rendu hier à Providence, R. I, avec la

fille d’un d3 nos commerçants bien connu

de cette ville à la recherche d’un télégra-
phiste populaire au milieu de nons. D'a-

près cette dépêche, la demoiselle en ques-

tion et le télégraphiste sont les acteurs

dans un véritable roman d’amour d'amour

2t le héros de l’affaire serait réfugié A

Providence.

Le chef Howard, interviewé à ce propos

ce matin, dit qu’il n’a pas quitté Loweil

hier et qu’il ne connaît rien de l'affaire,

qui est cependant basée sur des faits con-

nus,

DECES

ALLARD.—Joseph Marcil Allard, âgé de

5 ans, 9 mois et 6 jours, enfant de Jeans

Baptiste et d’Elise Allard, est décédé eu
No 48 rue Southerland,

GauTHIER. —Léda Gauthier, âgée de 2

ans, enfant d’Arthur et d'Emma Gauthier,

est décédée au No 26 rue Austin. M. Joseph
Albert a la charge des funérailles,

—2.

Pour 25 cts

Une femme ou une mare achète uns bou-

teille du Dr Hard’s Colic Cure dans aucune

pharmacie. Mme S, W. Merrill de Fair
dale, N Y., dit: Le Dr Hand’s Colic Cure,

est de beaucoup le meilleur de tous les re-

mèdes de ce genre dont je me suis servie,

Il apaisera le bébé lorsqu’il crie de douleur,
Demandez aux mères qi s’en sont servie:

ce qu'elles en pensent. Lorsque votre béb,
ect de mauvaise humeur et souffre dess

dentition applique z ie Dr Hand’s T-ething

_otion sur les gen~ives, Veudus par tou.
We8 Pharsem: 23 ots,

LA BRUTE EN COUR

 

Foley place sops caution de 98,000

Parmiles douze prisonniers assis dans la

cage de la cour, ce matin, ge trouvait Jere-

miah Foley, l'individu qui a été arrêté hier
pour viol.

Foley, est un homme âgé d’environ 35

ans, de forte corpulence et portant une

longue moustache blonde. La petite victis
me, Johanna Brett, est une enfant faible,

qui paraît émue et abattue probablement

À le suite du scandale dont nous publions

les détails sur une autre colonne. L'avocat

Daniel Donohoe s'occupe de Ia défense de
l'accusé qui plaide non-coupable.
Sur ea demande, l’enquête préhminaire

fut continuée au 28 courant et l'accusé fut
placé sous caution de 88,000.
À peine venait-il de descendre pour être

incarcéré dans les cellules que se femme
apparut en cour, portant dans ses bras un

jeune enfant fs” d'environ deux ans. Avec
1a permission du ohef de police, elle eut

une entrevue avec son mari.

Pour ivrognerie, les sentences suivantes

ent été prouoncées : Michael Brennan, John
McCobe, Richard Eastman, Willism Biake,
William L. Evans, Geo, E. Lapontee, $3

als
awGRANDES

 
RUE MERRIMACK.

G A BEAUCHEMIN, - - - Proprietaire
}

 

dinaires.

M. CG. A. Beauchemin est alle a New York
faire des achats et il promet a

ses pratiques de

OCCASIONS

LES TEMPS DURS SONT, PASSES.

Me
Nn (A)
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d'amende; Frauk Beynolds, $L0 d'amende,

Philippe Coutu, Alice Scanlan et John E’
Coughlin, 6 mois A 1a ferme de la cité.

—William Marquis, accueé du vol de
papier, au préjudice de la manufacture de

papier Bassett, de Dracut, plaila non cou-

pabie. Après les dépositions de plusieurs

témoins à charge et à décharge, et le plui-

doyer de l'avocat Rivet, chargé de la dé-

fense, Marquis est placé sous probation

| fuute de preuves suffisantes,
es
Petites Nouvelles

—Nous apprenons avec plaisir que notre

ami, M. Théophile À. Bertrand, trésorier

de la société St Jean-Baptiste, vient d'ouvrir

un nouvel établissement à l’encoignure des

rues Broadway et Suffolk, où il s’occupera

des travaux de plombage, de réparations de

tuyaux de gaz et d’eau, et aussi d’affiler les

couteaux et scies de bouchers et autres,

Comme par le passé, M. Bertrand tiendra
son agence de charbon.

—Mme Charles Laflamme et ses demoi-

selles sont revenues hier de leur voyage

passé à Montréal depuis quelques semaines,

—Les membres de l’association des épi-

cters de cette ville, sont priés de se réunir

ce soir dane leurs salles de la rue Aiken,

| —M. Emmanuel Lauzitre, président du

club Lavaliée, prie les membres de ce club

| de se réunir dimanche après la grand’messe

| à la résidence du Dr Gagnon, au no 81 rue
: Cabot, pour affaires imposantes.

--Le vieillard, James C. Giibert, dont

racontions la tentative d’empoisonnement

dans notre édition d'hier, est mort à l’hôs

pital St Jean, sans avoir reptis connais
sance.

—Les habits que portait Joseph Héroux,

au moment ol il a Été tué par Blake, ont

été apportés au bureau de police ce matin,
—_am-——em

NOUVELLES DE MANCHESTER.

 

 
 

(Du National de Manchester)

—Le Révd M. Bourassa, curé de Si

Flphège, P. Q., etait hier de passage en

vile,

—Le grand édifice à logements que l’on
faisait construire sur la rue Walker sera

bientôt occupé.

—Dans les écoles publiques de la villeon

8e prépare À faire suivre aux élèves un

cours d’exercices manuels.

—Mlie Léona Noël est arrivée hier d’une
promenade de trois mois en Canada. Au

cours de son voyage, Mlle Noël à visité Ste-
Anne ae Beaupré et Sherbrooke.

—On a placé une magnifique lampe dans
le sanctuaire de J’église St Georges. C'est

ie plus belle lampe de ce genre qu’il y a en
ville.

—Ti semble que d’après ia manière dont
on paiera les employés dans les moulins, 06

sarout les tirserarnds qui auront a subir ia
plus granderéduction de gages,

—Le Coucord & Montréal fait une exour.
sion à Weirs aujourd'hui. Les excursion-
nistes font une promenade de ?0 milles sur
le lac Winnipeeseokee.

—Hier soir à eu lieu l'assemblée trimes.

trielle de la Cour Lafayette des Forestiers.
Depuis que les délibérations de cette société
se font en français, les assemblées sout
beaucoup plus nombreuses,
 

—Unetrentaine des employés des mou-
lins Ellictt ont repris leur ouvrage. Cent

cinquante personnes travaillent là généra-

lement. On les emploiera de nouveau

aussitôt que les ordres viendront en plus

grand nombre.

—Ona fini de prendre les noms pour

I'almanach des adresses en ville, Ceux

qui pensent que leur nom n’est pas bien

Cerit n’ont qu’à aller chez M. Temple et

Farrington, No 907 rue Elm, et l’on corri-
gera les erreurs qui ont pu se commettre.

—Les RR. MM. Lessard, de Nashua, et

Davignon, de Suncook, depuis quelque

temps en Europe doivent s’embarquer le

80 courant au Hävre, à bord la “Gascogne,”

en route pour l’Amérique. Ils seront ici

vers le 10 ou le 12 du mois prochain,

—M. le docteur et Mme Carvelle, en

route pour une promenade en Californie,

sont arrêtés sur le sommet du mont Pike’s
Peak, Colorado. L’héte! qui est sur cette

Clévation, se trouve à 14,147 pieds au dessus

du niveau de la mer. Ils ont trouvé là

beaucoup de neige.

—Maintenant que la crise tire à sa fin,

chacun peut faire res réflexions. Plusieurs
Canadiens, durant les semaines qui vien.

nent de passer, ont dû apprécier le fait

qu’il est avantageux d’encourager ses coms
triotes. Tous out affaire aux marchands

d’épiceries et provi-ions. Nous prenons cet

exemple, parce qu'il s’apolique a un plus

grand nombre. Combien, s’ils avaient acheté

leurs effets chez des concitoyens d'origine
étrangère à la leur se seraient vus refusés,

et qui grâce à l’habitude qu’ils avaient d’en-
courager leurs compatriotes, ont pu avoir à

crédit pendant quelques semaines. Ceux

qui n’ont pu se faire avancer par leurs

marchaods s» souviendront ou au moins
doivent se souvenir de ceux qui ont fait

leur possible pour leur aider dans le mo,

ment critique.

r 650.J.CONSTANTINEA
Chirarglen Dentiste

L'atelier le mieux monté de la ville,

Attention à toute opération de dentiste
Katration de dents, dentiers, etc.

Batisse du Bon Marché, rue Mer-
rimack.

Chambres 17,18, 19 et 20-

 

    
 

Ce qu'il importe de savoir.

—A. G. Pollard & Cie, ont fait une er-

reur hier au lieu de 25c pour les “blouse

waists” gni leur restent, le prix va être seu-

lement 19c chacun; fant mienx pour les
pratiques !

—Avez-vous vu cet assortiment d’habile

lements pour I'automne dans la vitrine de
E. D. Steele & Co, à l’encoignure des rues

Central et Prescott. llya là 40 patrons
différents à l’aspect élégant, fini partait.

Leurr prix y sont indiqués,

—A. G. Pollard & Cie ont 78 ‘Blouse

Waists” qui leur restent faits avec satiné
flo et en tissu français qu’ils vendaient
$1.00, $1.25 et $1.50 chaque, vous pouvez

avoir votre choix du lot pour 25c chaque,

—M. Henri Lavallée, récemment de la
maison Robitaille et Lavallée qui a été
dissoute par suite de la mort de M. Robi- 20 patrons alfférents de souliers & $2.00

25 patrons différents de souliers à $2.60
25 patrons differents de souliers & $3.00

pour le por

256 Rue Merrimack

chez lui au No 292 rue Merrimack où il se

fera un devoir, en m&me temps un plaisir,

de servir le public avec la plus sérieuse at-

tention. Ii fera une spécialité de la répara-
tion des montres, horloges et bijouteries.

—Venez à Chicago et rendez-vous à

l’hôtel Franchère, vous y trouverez de
magnifiques chambres pour $1.00 et $1.50

par jour. La réputation des MM. Fran-
chères est établie à Chicago, Ils pourront

vous rendre bien des services pour informa-

tio.s, échanges d’argent, etc. Le tout

gratis Pour plus amples renseignements

écrivez À O. 1. et Gabriel Franchère, cor.
Vernon, Park Place et Throop st. Chicago,

Illinois.

—BICYCLES.— C. Zimmer, no. 16 Rue
Middle, agent pour le cèlèbre Bicycle “No

mad”. Venez le voir; il le recommande

comme égal à d’autres bicycles coûtant 450

de plus.

—1] est un fait reconnu que lez ateliers

photographiques de M, J. T, Fontaine de

1a rue Merrimack, sont les plus populaires

de Lowell, Ses magnifiques portraits sont

en vogue partout, et lorsque vous voyez une

belle photographie vous pouvez être certain

qu’elle sort de ses ateliers, Ses prix sont

très modérés et les ordres sont prompte-

ment exécutés.

ETAT DU MASSACHUSETTS
 

MIDDLESEX, 8S,

A une Cour ‘des Preuves tenue à C«mbridge,
dans et pour ledit comté de Midd'esex, le dou -
xième jour de septembre duns l’année de Notre
Seigneur ui huit cent quatre vingt trefze surla
requête de Amanda Arvesta Thissell, de Lowell,
dans le dit comté demandant que ron nom soit
changé en celui de Amanda Arvesta Stevens,
avis public ayant été donné, suivant l’ordonnan-
ce de la Cour, que toutes personnes comparais-
sent 6t montrent cause, s'il y en &. pourquoitelle
demande ne serait pas accordée, et vû qu’il Bp-
paraît que |A raison donnée suffisanteet d’ac-
cord avec l'intérêt public, et tronvee satisfaisante
parla Conr,etaucune objection n'étantfeite il
est décrété que son nom soit chang’, tel que
demandé, ©celui de Amanda Arvests Stevens,
lequel nom elle portera désormais et qui sers kon
nom Jégal. et qu'elle donne avis publie de tel
changement en publiant re dévret une fois par
semaine pendant trois semaines consécutives
dans Je papier nouvelles LE NATIONAL, impri-
mé A Lowell et faire rapport & cette Cour sous
serment que tel avis a été donné,

B. W. HARRI4
Juge Suppléant de la Cour «les Prenves

 

 

Si vous Avez besoin de Bottines ou Sou-
liers, venez nous voir.

15 patrons differents de soullers a $1.25.
15 patrons différents de seullers à 491,50

N'oubliezpas de demander un billet
alt au crayon.

C:E.MONGEAU   taille, M, Lavallée est maintenant fixé Lowell, Mass.

dans Lowell.

PEPSIA SYRUP et n'en prenes
point d'antre,

Un Piano Pour $50
Tabouret et tapis pour urgest comptant ou à des conditions faciles De

fait pour profiter des bas prix pourles pianos ou les orgues,il vous faut aller au

45 RUE PRESCOTT
LOWELL, MASS.

Vous y trouverez le plus beaux et le meilleur stock qu'il y a
Prix $50.00 A #650.

George Gardner,
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MARVELO COMPOUN

Pour le Nettoyage des Habillements de Dames et Messieurs,

@æ PRIX—53

EN VENTE par tous

Cts,—PRIX 2e

les PHARMACIENS.

     

Etabli en 1870.

H, M. MASON
Manufacturi-r

DES CIGARES

“STAR EAGLE.”
“PARKER HOUSE BOUQUET”

ETC, ETC.

153 Milk St, Boston, Mass

omnes Vous
-_ AU —

“NATIONAL.”
 

Si vous aimez à recevoir un
bon journal, souscrivez à notre
édition quotidienne,

LE NATIONAL
Journal canadien-français qui
puisse vous donner des ren-

Articles de Toilette.

La Sante est la Richesse
Un moyen de conserver votre santé est

d’acheter Un nouveau sous-vêtement d’an-
tomne en temps. Notre assortiment est

maintenant au complet, et chez nous.quand
nous nous servons de ce moten rapport

avec celle-ci ou toute autre ligne, signifie,
que chaque bonne marque de fabrique est
représentée.
Notre assortiment‘du commencement de

l’automne comprend des pesanteurs moy-
ennes en laine naturelle, cachemire, laine,
wérino, halbriggan à côtes, etc.

Sous Vetements
Camisoles et cale¢ons en mérino pesaut

pour hommes, mélangé de gris sombre,
À 25 cents.

Camisoles et caleçons en mérino extra
pesant, Raudon Shades, pour hommes, à
29 cents. La même qualité est vendue 50
cents dans bien d'autre magasins.
Camisoles et caleçons de couleur en

laine naturelle pour hommes, qualité ex-
tra, à 49 cents
Camisoles et calegons en Mérino fin pe-

sant à 49 cents.
Camisoles et caleçons Portsmouth pe-

sants ornés de bleu À 45 cents.
Camisoles et caleçons en belle laine na-

turelle pésante à 73 cents.
Camisoles et calegons en toison inter-

tice de Wright, blancs et mélangés, à 75

cents.
Camisoles et ealeçons fins poil de cha-

mean A 98 cents.

Departements des Bas
Bas de luine pour hommes nuancés en

écarlate, brun-phoque et bleu-marin à
12 112 cts la paire.
Les plus beaux bas pour hommes en

laine naturelle pesante et poil de chameau
à 25 cts la paire.

Pantalons pour l’automne et
l’hiver.

Ilyena des milliers de paires. Les
tissus les plus beaux et les plus nouveaux
des métiers du pays et de l'étranger sont
représentés.
Deux points que vous ne manquerez pas seignements sérieux.

53 Market St

Nous donnons des dépêches
télégraphiques tous les jours,
ainsi que des nouvelles du Ca-
nada et des Eiats-Udis.

Lowell, Mass.

Toute société Canadienne
qui veut faire publier le rap-
nort de ses élections, ne peu
faire mieux que de les adres-
ser au NATIONAL.

 

Benjamin Lenthier
DIC.-PROPRIETAIRE ‘

Lane's Family Medecine,

agit sor les intestins chaque jour ; ce reméde ost
ppdisprnsable our La santé,

VIVE

La Canadienne!
eresHO)erm

 

Pour savoir ce qu'il lui faut, quand
elle a faim elle mange, quand elle
n’a point d’appétit elle se sert du
SIROP DE GRODER, quand ses
vivres la fatiguent elle s'en sert en-
core, quand elle a mal à la tdte ce
SIROPia soulage amplement ; quand
elle a des brûlements d’Estomac c’est
encore son Meilleur Ami. Aulieu de
se servir den pilules pour la constipa-
tion, elle en prend le soir avant de
se coucher; quand ses enfants son
malades, elle leur en donne; on un
mot c’est l’ami de la famille en géné-
ral. Et pourquoi? Parce que ce
SIROP est toujours prêt à soulager
Personne en ce mone vit sans être
plus ou moins troublé du Mat d'Esto-
mac ou de Tête, de manque d’appétit.
en un mot de quantité de Maladies.
Ce SIROP n'est point fait pour

guérir toutes les Maladies, mais il
est le Régulateur de l'Estomac ; si
vos vivres vous font tort, il vaudra
mieux ne point manger, mais tel que
notre bon vieux Canadien disait au-
trefois : “ Pour vivre il faut man.
ger,” ot quand vos vivres ne digèrent
point, avec ce SIROP vous recevez
toujours le bénéfice de vos vivres.

Il est à veudre chez tous les Phar
maciens, #1,00 la Bouteille, ou bien
6 Bouteilles pour $5.00, aves une
garantie, N’en acceptez point qui
n’a point de Castor étampé sur cha-
que Bouteille, préparé par la

GRODER DYSPEPSIA CURE Co,
WATERVILLE, Me.

Demandez le GRODER DYS.

de remarquer dans chaque ligne de panta-
| lons (que nous offrons : ils sont bien faits
Let ils font Wien, Pour ouvrir la saison
* nous offrons 1000 pantalons à 82, 82 50 et
! 23.00 que vous ne pouvez vous procurez
| ailleurs pour moins de $3. $4 et 85. Des
l échantillons de ces pantalons sont étalés
! dans l'une de nos vitrines de la rue Téiitral
| Ne manquez pas de venir les examiner.

J. L. Chahivus,
Lowell Mass.

Roussin & Cie
PHARMACIENS

in des Rues Cabot et
Sslem:

Preacriptions remplies avac soins

La Tonx conduit a la Consomption

® Kemp's Balsam arrête Ja toux instantanement.
Consultez vos amis sur ce tait.

Lakeview Park
Le plus bel endroit du

monde pour prendre une jour-
née de repos.

Le transport s’y fait rapidement de
la manière la plus confortable, avec
toutes les facilités d’accommodation
pour les plus grandes foules.

Pour la semaine commençant

LE I8 SEPT.
Toutes les après-midi à 2.45 heures
et tous les soirs à 8 heures grande
r.roduction gratis de

H. M. S. PINAFORE
Sur réquisition spéciale,

PAR LA

Gilbert Opera Co, de Boston
La compagnie comprend 32 artis.en,
sous la direction personnelle de M,
James Gilbert, musique par l’Orches-
tre Américain de 10 instruments,
sous la direction de M Fred Watson.
En outre de l'opéra, sera présentée

la merveilleuse dance de la fagcinante

BERTOTO.
Du Théâtre Palais de Boston.

Paraîtra à chaque représentation dans
sa fameuse Hornpipe.

Deux Grands Concerts Dimanche

Billets aller et retour 20c,

Les tramways Iaiesent l’encoignu e
rnes Meniimacket Fricge tour les 7 mine

Music * Hall
La très désopilante comédie, non pas une variété,

main une veritable « >médie.

0'DAY THE ALDERMAN.
M. Thomas, dans le rôle d’O'Day. M.
Watson, M. Neldou, Meld Tucker et la
compagnie entière.

Samedi & 2. 30 lieures.

IC.
!
‘Go

 

 

La semaine prochaine /
Escaped from Sing Sing Pix Popalaires ! 10, 20, 30 Cts
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